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cun- difficu lt ne se^soit produite, 
il scra't impo ssible de répondre qu'il 
ne surgira aucune question qui 
compromette cet accord sans nua
ges.

OTE diverses époques. En jui let demi 
er, deux p t-t s filles de trois et 
quatre ans, appartenant ? cette fem 
me, sont mortes. Ces enfants 
étaient très jolies; leur gentillesse 
avait atiiré l’attention du voisinage. 
C'est pourquoi leur soudaine dispari
tion fut remarquée et donna lieu à 

LA DÉNONCIATION CB LA VEUVE

Interrogée à ce sujet, cellc-ci 
répondit que ses deux enfants 
étaient dans un couvent quelle 
refusa de désigner.

l’agenda révélateur 

Elle fut alors arretée. On se
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intéressante découverte Brmu. X 
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

PRÉSENTÉS SOÜS FORME DE CRAYONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrenu'nt les objets pour les parfu

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

la- LEGRAND, Fournisseur de la Cour de P. ussio
207, RUE SAINT-HONORÉ, PAP.'S 

Se vendent dent toutet let prinoptlu Ptrfumeriet, Ph*,u et Drogueries du Monde
envoi rnANco ve v*me nu cotai.■>

AWA
utomne.

]1 y a, en eff -t, bien des compli
cations à prévoir et qui se dessine
ront sans doute à la réunion de 
l’assemble 
même auparavant. Il ne faut pas 
perdre de vue que l'élément pure
ment républicain n’est entré que 
pour une part dans le mouvement 
révolutionnaire, qui a dû son 
suc és au concours des propriétai
res terriens, naturellement conser
vateurs, poussés sans doute p'us 
par le ressentiment de l’amoindris- 
sement de leur for.une q e par 
leurs dispo.it ovs 1 bê-a es.

Attendre de cette classe nom
breuse et puissante qu'elle abdique 
son inf uence sans rechercher à la 
r-"saisir dans l’organisation des 
pouvoirs 
mer de

Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Daeier, 
a été omplélemeut renouvelée et 
divisée; pour un hôtel de première 
classe. De grandes «li.unluvs bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

Nous avons neçu un autre lot de 
ces Poêles que nous vendrons 10 
pour cent à plus bas prix que toute 
antre maison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de toutes 
les dernières inventions.

FRANK LEGGO de Winnipeg 
écrit ce qui suit :

le plaisir «le mettre en écrit mon 
„ opinion «lu poêle BURLINGTON No. 17 
“ «jue j’ai acheté de 

“ Ce i

constituante, smon mer

De peu d’usure
La magnifique buvette de l’hôtel 

est fournie de boissonsel liqueurs et 
cigares de premier choix.Nos.

8972— En parfait ordre 
13097— Presque neuf

8 '• J'ai
—300
—200

une dernier 
aleur et us<

vous Vau ton 
p«h*le donne plus «le vin 

" moins de bois ou charbon «pie j'ai vus. 
•* Je ne puis trop le recommander.

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

livra chez elle à des perquisitions 
qui amenèrent la découverte d’uu 
ag-nda dans lequel elle avait con-
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ICHE 8808— Jolie forme élégante —200 

9433— En bon ordre
6847—

signé par écrit tous ses [ ôchés des 
dix années 
tendit d’abo 
le fruit de son irogination ; nu "s 
finalement elle confessa qu’elles 
re'ataieni oes faits authentiques. 
Amenée sur les lieux ou elle avait 
accompli son crime, elle déterra, 
dans la cave, le corps de ses deux 
petites filles et les présenta à la 
police a^fc le plus grand calme.

L’agenda que la police a gardé en 
sa possession, est assurément uue 
œuvre unique en so:i g nre, et 
semble être l’ouvrage d’un criminel 
incarné. La veuve semble avoir 
conclu que l’existence futaie est 
une fiction et que le but de la vie 
terrestre doit ôire la saûfaclion des 
plais ;s sensuels les plus bas. Elle

—160
—190

OTTAWA.
précédentes. Elle pre- 
rd que ces notes étaientA meuble récent 

Un bargain à 

En bon ordre

2 COUDRES POUR 25 CENTS N. LAND B Y1696—
550—

1861— très bon marché à —100

—150
—125

Qu’un petit nombre en main.pub'ics, serait t o > présu- 
la nature humaine. La 

mesure qu’a pris le gouvernement 
provisoire en proclamant le suffrage 
i ve sel sans attendre la réunion 
de l’assemb'ée constituante a eu 
sans doute pour objet de se concili
er les masse- ; mais peut être aussi 
de trancher une question sur 
laque'le il 
contestations 

Ljs révolutions chroniques qui 
ont déchiré toutes les repub iqu s 
espagnols out eu en grande partie 
leur source dans les restrictions 
d s lois él-c ora es basées sur la

Plombier Similaire

POSFIÜ' n’t rien,g a il 7.5R, de National Mfg. Co. «; Et à Eau Chaude. Etc.29— Bon pour la pratique — 65
itoten-160 RUE SPARKS 160 128 R1ÎK BIIW4U, MTAWA

H RI X MODERES
Ces instruments sortent des ma 

nufactures Steinway. Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

ton, aanw couper le poil.
Paris. MESTIVIER A C«, 278. rue Saint-Honoré A
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LL ivait prévoir des 
igeieuses.£ T. «T. SEATONü 2 Hurlncer «‘1 lllfoiitlerConditions : de 83,00 à 810,00 par 

mois. Marchand «te Montres d’tir et d'Ar,?«-nl. Pen 
dale*. Annea 

Tone les (Avis aux Consommateurs |

Parfumerie Oriza L. LEGRAND I
SO?, rue St-Honoré, A PARIS

T*#* ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ - CRÈME-ORIZA I 
ORIZA VELOUTÉ *ORIZA-TONICA*ORIZALINE«SAVON-ORIZA ■

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA ■ 

pour vivre mur leur réputation 
noua avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne mI 

laissent pas tromper.
Les VÉRITABLES PRODUITS U VENDENT tins toutes les FAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et OROQUL RIE ■ 

35nvoi franco de Ferle du Oetaloflue illustre

ux et Bijoux do to tee sort«h 
ouvrages sont gar .mtis.

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS Nn*.S09 «■« 311 rne Welllip op iéte
Supprimer brusquement cette 

cause de discorde est sans doute 
une mesure de prudence et de cou
rage ; mais cVst aussi toucher à 
de pnvilègs qui sont profondé
ment enracinés dans les traditions 
et dans les mœurs. Peut-on se 
flatter qu’une reforme si radicale 
ne contienne pas de germe de 
prochaines dissentions.

Le Sun fait observer qu’il y a au 
Brésil de raisons spéciales pour que 
l’admission de toutes les classées et 
de toutes les races à l’exercise égal 
du pouvo r politijue soulève plus 
de difficulté que l’affranchissement 
des esclaves n’en a rencontré aux 
E.ats Un s. La date récente de l’é- 
manciuation a lais'é 1-s nègres du 
Brésil sans prépa-ation aucune 
pour l’imelligence des nouveaux 
dro ts qui leur sont conférés et des 
nouveaux devoirs qui leur sont im 
posés. O.i peut prévoir qu’ils dé- 
vienaront aisemeut d« instruments 
que se disputeront les partis, et que 

. de là naîtront dès le début de
pauvre enfant ütés dangereuses entre les planteurs

Tandis que tous ces crimes se conservateurs et les républicains, 
commettaient, la fille a née de cette Enfin un problème plus sérieux 
nouvelle Uorgia demeurait dans la encore, et le plus sérieux peut-être 
maison tiabilee par sa mère el con- réside dans l’eteodue du territoire 
naissait tous ses seen t . Brésil, dans la dissémination d’une

Par les plus tenibles serments, la pop ilution peu nombreuse, dans la 
pauv/e enfant était tenue de gar diffère1 ce des mœurs et des 
d r le silence sur tout ce qu’e le rôts. Para et Rio de Janeiro, par
vu, et il est probable que la cra nte exemple, n’ont guère autre chose
continuelle dont e le était saisie a de commun que la langue et les ins-
alt-Té ses facultés mentales. ELe litutitutious qu’elles ont reçues du
va henter des biens de sa mère ; Portugal. Mais le lien d’une lan-
mais hélas ! il est douteux que la gue commune manque mômes a-.x
richesse ne puisse jamais chasser de provinces espagnoles du sud que
son esprit les scènes nideuses dont leurs affinités rapprochent p us de
elle a été témoin deouis ses plus l’Uruguay et de la république Ar-

iiies années. gentille que du Brésil. Aussi la
-es détails donnés dans l’agenda | reconnaissance empressée du nou- 

au sujet des débauches de son au- | veau gouvernement brésilien par 
leur, ne peuvent être publiés dans ce- deux répub iqu- s est-el e d’un
un journal. bon augure, en montrant ch z les

populations espagnoles un; dispo 
sitiun favorable à l’union sous les

Ottawa 
îe qua

Lee PRODUITS de la.
NLes personnes qui ont besoin .le passeports 

«iu Gouvernement Canailien, doivent s’ait ros
ser au département du Secretariat «1 
accompagner leur tlemandc «tv la s« 
quatre piastres, honoraire fixe par le < ion 
verneur en conseil.

'llASSASSINÉ SES SIX ENFANTS 

illégitimes pour pouvoir continuer 
st-s débauches en toute sûreté.

Vin.tSirop«.Dusart
LACTO-PHGSPHATE de CHAUX !imtiic «le

Le Laett-PkeifkiU it chaux continu dan» 
U BIBOP *1 le VIH de DVSAUT «al

■le Llca imiaaant d*« réprratiura 
, fl raffernul et redrei'r .#• «i« du enfante 
, rerAifiyiiri; rend U fl|ui-or el l’aclmle aui 

AiMtectnit nioni el ly.ai bâl.qnei el à rem 
qui sont ««liguée ;<*r ooe croumnct trop 
rapide; ehr» le« ïktunjuti, il facilil# la 
eicalriaalion des pr won* f

l.eafemnwa esc»i:'; i.ijui prennent leVÎIV t 
,iii le STROP d- r V .ü TT, i.pi-n .r .1/ 

, leur rial *am fatif el -• m foniiMi'iiirnii elf 
dooneni ’r jour A • • enUnt- pim * . " • nu. f 

i La Lactc-I nctpl t it Chaux e, ni I. *
1 ll.it de» Nourrice: et paranlil le» r fautaî 
e-ii.tre la Iliarrhéa î le* ■ ‘ie« de ■ • «
ucee. I'.«r *«u iiiOuvui t, > IVs; «» .i
iau- «al'gtie et uni r, n- /

L- . »l h FIT • 1 °. ART,

61 RUE SPARKS ELLE MPOISONNE SON AMANT
G. 1*0 WELL,

Nous-Sec ré taire d’Ktatuptani Les révélation appoitées par 
l’agenda ont fait connaît e les cau-e 
de la mort d’un jeune officier nom
mé Thiessen. Cette mort avait été 
attribuée à un maladie de cœur ; 

le= mémoires écrits de Ma ia-
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me ont démontré, dans un ve:re de 
vin, une dosede poison qui termina 
sa carr ère. 11 parait qin la veuve 
ava t dévoile au jeune ollieier 
quelques-uns de ses secrets et que 
celui-ci, saisi, d’horreur, l’avait 
menacée de l’am n r d vant la 
justice. C’est pourquoi, ehe avait 
résolu de se défaire d’un amant 
ausei dangereux. Apre- lui avoir 
fail absoiber le breuvage empoison
né, elle trouva vn prétexte pour !-> 
congédier, et il mourut s ir la rou-

fService Spécial)
I LLi

STATUTS DU CANADAL'a «a»»«Minât dan» Fallon etreel.

New York, 26—Au moment ou 
l’un des uacs à vapeur venant de 
Brooklyn débarquait hier matin 
vers dix heures,au bas de Fulton 
street, un grand nombre de passa
gers, on a remarqné parmi ceux-ci 
un monsieur bien mis que suivait à 
quelques pas une jeune femme vê
tue d’un paleto. de fourrure. A la 
hauteur de la maison portant le No 
10 dans Fulton street, et qui est oc
cupée par un magasin de thés, la 
femme a sorti de sa poche de son 

•paletot un revolver av«c 'equel elle 
a fait feu cinq fois de suite sur le 
monsieur qui marchait devant elle; 
celui-ci est tombé au premier coup 
ce qui n’a pas empéché la femme de 
continuer à tirer.

Au bruit des détonations, une 
foule énorme s’est assemblée; un 
passant a saisi la fem ne par le bras 
et l’a remise à un policeman arrivé 
sur ces entrefaites. En apercevant 
l’agent de police, la femme s’est 
écriée à haute voix: “Cethomma 
m’a trahie, et j’ai tiré sur lui, il m’a 
déshonorée et a déshonoré ma fa
mille.” L’agent a désarmé la fem
me et l’a conduite au poste de poli
ce d'Old SI 
nommer
être âgée de trente ans; mais elle a 
refuse de dire où elle habitait. El
le a répété au sergent de garde que 
l’homme qu’elle venait de tuer l’a
vait trahie et déshonorée. Elle 
était parfaitement calme lorsqu’on 
l’a enfermée dans une cellule du
^ Pendant ce temps-là, 

levé le blessé et on l’avait trauspos- 
té dans le magasin de thés; il respi
rait encore, mais avant l’arrivée de 
l’ambulance qu on avait mandée eu 
toute hâte il rendait le dernier sou
pir. Quatre policemen avtc un 
tirancard sont venus theicher le 

ps et l’ont porté au poste d’Old 
Slip où en a fait une enquête soin- 
inaire. De l’examen du cadavre il 
est résulté que les cinq ba les de re
volver avaient porté: tiois dans le 
dos, une dans le cou et la dernière 
dans le fl me dio t. Chacune de 
ces blessuies était mortelle. Les 
papiers trouvés sur le d.-funt ont 
permis d’établir son identité; Il s’ap
pelait Step'i n Peltus, et faisait par
tie de la maison Poliaid, Peilus et 
Cie.. courtiers en tabac ft en coton 
au No- 54 Broad stre. t. Il était en 
outre secrétaire et liésorier de la 
compagnie des chemii s defer éle
vés de Brook yn, où il h .bitait avec 
sa femme da s le 8e avenue; il 
était âge d’une qua autaine d an
nées.
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L‘>s Blat'its et autres Publications «lu 
Gouvernement du CAnuda, sont en vente n 

bureau Aussi «les Actes - épurés. Liste 
i prix envoyé sur demande.
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«le deux volumes
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13in.
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O’REILLY & UENEY
Biere et Porter'affaires e 

es Légères, 
ivons puisé 
it ère satis- 
ction ; le» 
ix très bas. 
us mettons

jMp! “LE CANADA”
D’OKEEFE

Kiidmut'iill parEDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTEBureau de Poste d’Ottawa. (Hue e J A Seybold)
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HKIJL AG K NTIMART A- BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, B,ue Bank, Ottawa.

Arrivée el dévert de* m»He*. ■Pour Ottawa et If uII.lll.OC KIINNDU,

FermetureMALLES

Nouveau magasin «le I liaus- 
----- sures------

W. O. McKAYW. J. ELLARDOuest — Toronto, Ha
milton, etc ..........

Oueet—B e 11 e «• I lie,
Bmokvil.j, etc.........

Ouest—Manitoba T.
du N. Oueat............

Oues — Toronto. Pe-
teiboro,<*t«j ............

Est—Montréal, etc-----

§ Importateur de Vins, Liqueurs, Clg» 
Tabacs ; ausd propriôiaire de

7 i> 
7 Wip, où elle a déclaré se 

Ham ah Soulhwoiih Ft
Fahrlrant de chorrues et forgeron

«le «Ont genre e; 
le pliia eniirl délai

J’Invite le public è venir me faire 
visit-. Je tb-iis aussi 
pour ouvrages de p; 
garantieie -L’HOTEL RICHELIEJ ’«i (dtisieuro hommes 

ra tiques—satisfaction

(i. GLAütfE,
Rue Dali)

Képurntlimw
1 $ Agents pour les Commercants de Bols.

44* el tno rue Wisaamn.10 RUE ST GEORGE, OTTAWAZOLA LUI-MÉMB ROUGIRAIT

de- vices détaillés dans ces pages, 
car il n’a jamais osé dépemd e n ie 
nature aussi criminelle que celle de 
cett femme.

Est—Prov. Maritimes. 
But — Cornwall, Mor- 

risburg, Lancaster,nouvelles institutions qui viennent 
d’être prociamêes. L avenir p ou- 
vera si, comme on peut l’espér-r, 
elles seront un ciment qui reliera 
plus étroit- ment tes elements dispa
rates de ia i at onahte brésilienne, 
ou si au con Taire le lien fédéral st- 
ra însuffi ant potir en empêcher le 
niorceliemem. can ne on p ut le 
craindr. .

Est — Québec, 
Rivières, etc 

B.-Unls, via (Oils^nà- DECIDEMENT ET EMPHATIQUEMENT«
Ouest, États-Unis."."."" 
New-York, m ^directe

Prescott........................
Ch- de fer St-L. et O— 

Kemptville, North 
Gower, Metcalfe,etc 

Karx, Ken more 
.vjerrickville, Russell,

tte 2 V.2on avait rê
va venir DU BRÉSILpal.

New-York, nov, 26—Une dépê
che de Rio Janeiro an once qu’une 
ovation a été faite aux min stres de 
l’Uruguay et de la république Ar
gentine, qui ont reconnu la républi- 
du Brésil. Par contre, c’est à tort 
qu'on a dit que celle-ci avait été re
connue par le gouvernement des 
Etats-Unih. Suivant une informa 
lion émanée du département d’Etat 
à Washington, la r connaissance de 
ce gouvernement est réservée pour 
l’aveuir. E.le n’a même pas été de 
mandée par M. Valenle, ministre 
du Brésil à Washington, qui a dit 
qu’il ne cioyait pas que c.tte de
mande fût faite immédiatement, et 
qu ■ probablement le gouvernement 
provisoire de Rio lav-serâit écouler 
un temps raisonnable, afin que sa 
stab lité soi-, irrècusab ement con* 
tnié , et que Le monde en puiste 
ôvo r l'assurance.

Nous pouvons suppo er que cette 
réserve d’un homm - aussi perspica
ce et aussi profondément versé dans 
la connaissance de son pays que IVt 
M. Valente n’« passi np!e lormu 
le mais qu’elle procède d’une préoc- 
cup .tion tacite re ativem- ni aux 
événements qui peuvent se produi
re au Brésil Ce sér it eu effet trop 
te bâter que de jug 
événements sur les la

C'est la Maison on vous pouvez avoir le plus de Marchandises avec le moins d'Argont;alre
4 81100

Nous vendrons 
Brailforil pure lain 
attirons HjMV'ialcmcnt votre attention sur 
« us marclumilisos. le prix régulier «-tant de

aujourd'hui des habille 
pwïr hommes tout laine, gai 
IX), Sixxi, ÿtlôO.'ÎT.IM), *7.Y) chez 

BRYSON, GRAHAM A (Jo. 
guérirons «le toutes les mata

RYSON, GRAHAM A Co. 
Nous vendrons aujourd'hui ‘2f) caisses d'ha- 

I billements «l'enfant m à #1.90, (*2.06, 82.25 
.70, $4.00 chez

M A Co. 
lot immeri- 
’hiver pour 

m ant à $2,00 chez 
BRYSUN, GRAHAM A Co. 

Nous vcmlroiiri aujounl’hui des pardessus 
lammoth | imperméahlcs, aux prix -les fabriques, 
seul prix BR N SON, GRAHAM A Co.

r e.nfl ' Nous vernirons aujourd'hui une ligne «pé- 
' ■ iale de Cashmere noir à 10c, 15c, 25c et

15c, la verge chez

.lionsest la < aujourd'hui de I étoffé 
à 25c. ht verge. Nous

M«k. Hwi

parais hors «le toi-mèm<
M. .Swipe Je pense qiie"c'cn «

2 00 1100
Ch. de fer Pac- Pem

broke, Arnprior etc 
Ashton,Huntly, Carp,
Bristol, Chûêndon.etc
rmlths Faits................
Matlawa. etc...............
Ch- de fer Pac. —Ap

pleton, Ashton, Brie-
Ch. de fer Can- Àt .— 

Alexandrie, Atliol, 
Laügan, La man
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il.ATTENTION I Elle Tes alfi t’inquiètent BRYSON, GRAHAM A Co. 
Nous vernirons aujourd'hui 10 pieces do 

soie noire gros

«lies iniaginahh1080 
9 slice nHii* m pardessus,Non, il s'agit «le m« 

achetf- chez le vieux Makchay. 
pas «leux sous.

FITZPATRICK FT HAHUIN
s«j lout un plaisir de remercier le public 
pour l'encouragement qui leur a été «lonné, 
et ils in.lient -le nouveau tout le monde à 
venir la re une visita à leur magasin ; leurs 
mi-rchamlises sont du premier ch«>ix,

FITZPATRICK 4 HSRRIS
65 rue Wil iam

BRYSON
■rge.
IA M

Nous venilrons aujounl'liul 2 
noire pure gros grain à “Tt ,

( : RAI A- Go.i retire rég-n,
i ee poetoj 

de jou/na 
i d’un autae

:es «loElle ("est ce que je t'ai «lit dans le

Lui

*2. N), 82.75, 83.00, 83
C. CBRYSON, GRAHA verge

Nous vendrons aujourd’hui 
se «!<• pardessus «l'automne e

t'd700Springs, etc ..«
Par diligence i ell's 

(.'orni-r-.Hint’burgh 
FaUowfleid, etc.

Hall.........................
Ay

ai jamais t-ts* le nn'-me omme 
depuis «pic j'ai «lisent*'-a cor «-t à c nolrt 
compte de enarbon chez Scoopall.

Je n’ BRYSON, ORA H AM N Go. 
Nous vendrons aujounl’hui «le la soie noj- 

gr«)s grain et pure laine large de 
pouces a $1.00 la verge, aussi une valeur 

spi'-ciale «jui* ne su coupe pas, et ne prend 
pas les taches d’huile A $1.25, $1.36 chez 

BRYSON, GRAHAM ft Go

i renvoie un 
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autrement 
envoyer jus- 
ie cas l’abon 
le prix de 
du paiement 
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re, «'paisse
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«le cesElle Ecoute, quand il te 
lubies dirige-toi vers le nu 
de Bryson. Graham ft ('<>, d'un 
et au lien «le «lenner $10,(10 pour des 
consacre $3,75 pour quelque chose «le 
ble, comme un «le ces Panlessns, A rets,rd, 
en lxm tweed solhle, «loublé agrémentés <1«-
toutes le» poches possibles et en faisant le* i N„UH v«-n Irons auj« 
économies payez votre police dasaurancc , )lcnrietta imitation de t 
maintenant «lue. I Ccsà 45c, la verge chez
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B Ring's Bridge..........
Ci m'iîlngs’ et H rd

mans’ nridges........
Hochegterville. etc... 
Orlè-ins et HoblP.ard.
Archvliie.....................
Mer vale—lundi, mer 

c edi et vendredi... 
Malles Angl .lses-vl « 

N.Y., lundi, et J-udi. 
Via Halifax, Jeudi.... 

do sac eupplém...

PlNIJSi cont e li-s h« mor 
es hemor. ouïes toierues ou 

e « rues. Lif go<rison re manque jum.ns 
de se produire a rès uelque applications.

Pour h mor oides ave écoule i.eot inter
ne «lu sang, demandez 'i Supporiioire Pl- 
nu». Remède et préventif s3r* En ve ite 
ch z lui s Ps pbaruiacitns.
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roides—Four 1 ici'1 Nous vernirons auj 

merveilleux et suroh 
verge, jKirtez à ces soies 
particulière chez

oiinl'hui «le la soie noir 
A 05c, 75c et $1,00 la 

attention par-BRYSON, GRAHAM ft Go 
luril'hui 
soie large

, GRAHAM ft Co.
us vendrons aujourd'hui une l»elle étof- 
irietta imitation de soie large «le 47 

pouces, à 50c, 00e, tf-K:, 70c, 75c, 85c. la ver-

« «le l’étoffe 
«le 47 pou-

«Ure pour, 
listrict ou le 
ju’il demen ! 
a cet endroit 

décidé que 
i bureau de
à6 Van

BRYSON, GRAHAM ft Go. 
lignes «le marcliainlises «le même «jua- 
«le couleurs diff« rentes chez

BRYSON, GRAHAM A Co,
; un autre lot de sous-gilets 

50c, chez
BRYSON, GRAHAM ft Co. 

gilets to 
irehandis

830
Les dessus «le cliauss 

$1,00 sont tous vemluB. 
Nous n’annonçons jam 
éricains A 81,00 et s 

certains articles 
c’est qu’ils sont tous vt 

BRQSON,

annonciKie jK>urEli fe Hei Noue vein 
en mérino à

?erm cables 
avons plus 

à l«on marché, j ge chez

d'
Urne bergto Vieeaoâee !

GRAHAM & Co
Vienne, 26—La po ic? Mut de 

faire une terrible découverte à 
Lipcs (Hongrie). Uue nche veuve, 
occupant un lang élevé dans la 
société, et dont les dissipations et 

Iles aventures ont été longuement 
été arrêtée sous

asthme

CIGARETTES INDIENNES
IIKYSON GRAHAM * Co 

Nous vernirons aujourd'hui
En Habita Faits nous stupéfions nos ri noire pour costume «le «lames à 10c, 121 

vaux. Notre système de lias prix et d’argent 15c. 17c. et iHc, la verge chez 
comptant dit tout. BRYSON, GRAHAM R Co.

BRYSON, GRAHAM ft ('<•.
Nous vendrons aujourd’hui une pleine 

charge «le barge de Parilessus pour hommes 
à $3,75, 5.60, 6.00, 6.5Q, 7.00 et 7,50.

BRYSON, GRAHAM 4 Co. 
us vendrons aujounl’hui «les Habits 
Hommes tn Tissus Diago aux.

BRYSON, GRAHAM

et
de.

Lee lettree destinées A l'enregistreme-t dol 
vent être mises a la postes 15 minutes avant la 
clôture de» malles précédentes.

Heures du Bureau, de 8 a. m. A 9a m. 
Mandats sur le poste et la poste et ia Banuu<! 

d'Epargnes de 8 a. m. tip. m.
J. «,OUlN, Maître de Poete 

Bureau de Poete d’Ottawa, I 
Novembre lftri». (

Nous vernirons «les sous-, 
pour «lames à 75c. Ces mai 
amlesaousdu prix coh tant chez 

RRYSON, GRAH

iut laine 
ses sontétoffe

AM & Conraiu nrsica 
A O-, Pharmacia»i i PariaFKÀLE de ■ Nous vendrons aujounl’hui «les Corsets 

pour «lames de toutes lirs gramleurs au prix 
r«s«!uite «le 35c, la pâin 

BRYSOÎ
||Cn nouveau «léparteim-nt, un 
complet de sous-vi'-tements en 

u s, ainsi «nie 
les lesgraïuieurs chez 

BRYHON,

er ces futuis 
ils accomplis 

tels qu’ils sont raooortés jusqi/ici. 
il ne faut pas oublier que tout les 
rei se gnements qui nous sont par- 
ve us ont été transmis par le té é- 
giaphe, qui - si entre 1 s mains du 
gouvernement, et qu’aucune com- 
municat’on n’a quitté rio sans avoir 
été rigoureusement c nirôlée par l«-s 
autorités ; mais en admettant môme 
qu’elles iOi nt absolument exact's, 
et qu'à h première heure l’opir.ion 
pi hliqu; «itété un.njmeet ^u'ay.

L» plu» efllcaee det moyee» connoa poor eeea- 
battre l'asthme, l'oppreeelon, U torn* 
.erveuse. les catarrMe*. Ilneomnte.

Nous vernirons aujounl’hui un lot choisi d'é 
toffe à roliee pure laine à 20c. et 25c la

d'homme* el 
très et remis

etc, 'nettoyés

commentées, a
l’accusation d’avoir^commis plusi- 
-eure meurtres Cette femme est 

Vd’une beauté accomplie; elle jo lir- 
•iait jadis de lit coi bidt ration de la 
^haute eocit té. Depuis la mort de 

il y a dix am»,

N, GRAHAM ft Co
/.ur.Kïfcrorfcft. .SUS,

,SŒRÎ!MI3SBHHE
.lcontains H.ilsoI i.cwepapcit |««lc*tln.slcS 
nfthcooetofailvcrilHi' g.Th«*a W«-rils«-rwho 
wants to sncn-l one dollar, fini. *ln Itthe In
formation lie reqnlrca while forliit i wlio will 
nivestone hundred thonaand «lol.tr» in «•<!- 
vertielng. a scheme Is Indicated wlrlch il’! 
nest his every requirement, or eat, oc m i‘ 
a do to by flight chanaex mtily arrived ai byio' 
r.-jmondencc. 149 editions have been lwne-1.

BRYSON, GRAHAM A Co. 
aujounl’hui un lot «le serge 
îe.tré* belle à 18c, 20c, 25e, 

la verge chez 
BRYSON, G
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coton pour 
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ne fatigeent psa l'eeioaaae eaanm» la ton» 
tooti» le» eapenle» an eopah* laqenle W en 
en bébé et «ni riaeeal rxpi.lweal.

Nous vendrons 
français t pure laii 
30c. et 35c.

tabliers pourNoi
GRAHAM ft Co.BAHAMA Coft Co

,pou mari, arrivée 
| el e s’est adonnée à une existence 
’extrêmement licencieus- . De sen 

divers amants elle a eu six enfants
146,148, 150,152 & 154,

RUE SPARKS, OTTAWA,
itmmi

lé chimique. 
iain-d’œuvre, 
a chercher et
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EDITION COMPLETE
----- ET------

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR;—

Dans la Chambre de» Commune»

OTTAWA, MAKS 1889

PtUX atteints
—JKN VKNTK[ŒK/,;—

P. C. GUILLAUME
Rue Susse*

March nd a commission, agent géné
ral d'assurance sur le feu, la t ie 

et contre les accidents

COMPAGNIES DE PREMIERE CLASSA

Mau réunis au-dela de $100 000 000

No. 46 Rite Elgin, Ottawa Ont.

LES MEILLEURS 
QUALITES DE,

T. G. Brit ham Successeur <1 
C. Br..wn » A C.^ 

B o ^Russe.l
L=iJ

■AIlBPAKKN

CHARBOJS
A FOURNAISE, “ Egg,’’ "Nut," •' Stove," 

est le meilleur charbon mou Américiin. 
Chai bon Extra tin et doub’ement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
27s rae Sparks.

FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
— en —

COSTUMES D’HIVER
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DK

PiTTAWAY & JARVIS
117 RUE SPARKS

TWphone S61

W. H. MARTIN REMEDE DE PIM3
(TAILLEUR FASHIONABLE

133} RUE«: SPARKS
OTTAWA.

P0ÜK les HE MORROÏDESmmMarqMt* de «mnnerre

Onguent 11 N U S
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jnmais de se pro
duire après quelques applications |pIV
^SUPPOSITOIRE l’INUJM'our

rroïdes av c vc-iulement interne de 
sang. Remède et préventif sûrs

principaux ingrédients de ce re- 
la gonme pure du Pin blanc du

A3 131IV
mède est 

Mis en boites séparéesArrivant de GLASGOW Ecos- 
jee par le Steamer SIBE

RIAN
PEA JACKETS BLEUS 

FA NTS ET (iAKt,
PEA JACKETS EN SERGE BLEUE 

POUR ENFANTS ET GARÇONS

JACKETS EN DRAPS BLEU 
U R ENFANTS ET GARÇONS

dû ;i.( LIS PHARMACIENS
l— PREPARE PAR —

POUR EN 
ONS

Pions Medical lii..PEA
PO

Ottawa, OntarioDe même qu’un
IMMENSE STOCK DE PALETOTS LA PEINTURE

avec ou sans | capuchons garnis 
de première classe et bien 
taillés.

Pensez-y un bon Pea Jac
ket à partir de $3,00 en mon
tant.

--------ET DES-------

PEINTURES A BAIN
Dans toutes les couleurs à la 

mode.

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partent ail leurs au Canada

Stock complet et varie.

508 et 510 Rue SUSSEX

P.S.-Chaussettes a double tricot 
et Sous-Vetements.

R. M. McMORRAN WM. HOWE.
t

VOITURES DE PLACE
DB PRB MIS H B CLASSE,

M. LE DR. MCLAREN,
Slfd-ctn Hom*»FWihe

Parle le français.
tiromuutcsttoa téléphonique en tout loot,*

•H wm otisw».
1IM7-M SP'TèYÏ fiJCè»

UT3STE1

CETTE SEMAINE
CETTE SEMAINE

CETTE SEMAINE

BAS POUR DAMES
BAS POUR DAMES

BAS POUR DAMES

CETTE SEMAINE
CETTE SEMAINE

CETTE SEMAINE

BAS TOUR ENFANTS
;UAS POUR ENFANTS

BAS TOUR ENFANTS

J 11 t) il
F,

V II

101 RUE RIDEAU 101
OTTAWA

Hotel - Riendeau
Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hôte", offre au public voyageur tout le 

confort désirable. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par dos cuisiniers français de premier 
ordre. Repus à toute heure.

On trouvera constant me té cet établisse
ment de première olttss , dos vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEE*U REIND h>U,

Propriétaire-

ŒEORGE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHBÜR et MEDAILLEÜR
MS RUE HETÜALFK

JULIEN de CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous les ouvrages sont exécutée sous 
notre direction.

Les {ordres sont remplis avec prompt i

JULIEN à CIB,
466 rue Sussex

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SOUTES DE

SAÜGI SES ET BOUDINS
En g roi* et en détail elles

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché by.

Il y a deux accusations contre le prison- 
Une autre a été formulée contre lui

ce matin au sujet d’un autre lot de 175 
meules de fromage qu'il est accusé de s'être 

>rié de la même manière. Boden a 
MM.

appropi

Edgar Thomj 
portés garants au montant de $800 chacun

ché sous caution ce matin
et John McNiece s'étant

Présidence
Quvl>ee, 26 nov. A la demande de l'hono

rable colonel Rhodes M. Joly de Ix>tbinière 
a accepté la présidence du conseil de l’agri-

‘.Noiivelleenlwle de Wblsky
Québec, 26 nov.—Vendredi soir, M. Bé"

gom

mant vingt et-un barils de whisky de 
contre-bande dissimulés sous une cargaison 
de patates. Samedi, la goélette a été re

quai de la Commission du havre.

Action contre la Clc K. A O.
Montréal, 26 novembre — M. Oscar 

Daudet, avocat, a présenté une re
quête A la Cour Supérieure, demandant 
qu'il soit permis à Célina Giroux d’intenter 
itiformâ pauperis, une action pour $1,200 d® 
dommages contre la compagnie de naviga
tion de Richelieu et d’Ontario 
mois d'octobre dernier CvlinaGiroux avaient 
été engagée comme cuisinière à bord de 
“l’Hochelaga 
A bord du vapeur pour commencer son ser
vice elle est tombée à travers uue écoutille 
jusqu'au fond de la cale 
s’est infligée 
guérira jamais complètement.

La campagne électorale dans Rimotiski 
est conduite avec beaucoup de vigueur. 
Dimanche dernier la lutle oratoire s’est faite 
clans presque toutes les paroisses.

Le Courrier du Ganada termine aussi 
ipte rendu de lu journée 'le dimanche

Comme on le voit, ça été une bataille en 
'règle sur toute la ligue.

Lu nomination se fora mercredi de cette 
semaine, et la votation aura lieu le mercredi

langer, employé, a saisi à Sillery 
lette venant de l’Ue aux Grues et re

morquée

1 >ans le

Le jour ou elle est montée

Dans sacliute elle 
côté une blessure dont’cile ne

suivant.
Nos amis Sont entièrement cou liants dans 

le résultat de la lutta. A voir les efforts 
que fait le parti libéral pour conserver ce 
comté, on sent que le terrain menace de leur 

lia luttent en affût comme des
désespérés.

KTOTS D’HIVER 
ETOTS LVHTVER 
i’.TOTs D’HIVER 

PALETOTS D’HIVER 
PALETOTS 1) HIVER

PAI 
PA Il’Aï
PAI

A Vendre à bon Marché
Nos Tweeds pour habillem 

mieux choisis.
Nous invitons le public à venir les 

examiner.

Prix Modérés. Rappelez-vous l’adresse

mts sont des
et chassis, bois pré|>aré, moulures, 

. peintes, huiles, peintures, cuir et 
dures de chaussures chez

H W001>L4M>,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

.Portes
t riwr t n

i
J U CHAS. DESJARDINS

RU]

La dem; 
de 30 cts 
nous avom 
de notre c 
ter une pl 
que d’hat 
rnaintenar 
l’avons tre 
à celui qu< 
ravant, d< 
mande aug 
30 cents la
$1.

STR0U
ÎOO rae RIc

PII

RU

VENTE
VENTE
VENTE
VENEE

TOUR Q 
TOUR Ql 
TOUR Ql 
POUR Q'

CISTES PROFESSIONNELLES

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

----  UUK1AO

31SC0TT1SB ONTARIO CHAMBERS Ottiv
LUSSIER &ROUTHIER,

A votât». Notaire, ele.
Bureau — 569 Rue Sussex

(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Ivocat Solliciteur, Notaire, Etc,
—BUREAU—

Coin de» Knee Rideau et Nmwex
OTTAWA, Ont

J0TARGENT A PRETER

BELCOURT & MacCRAKEN
Avocats, Procureurs, Notaire», Eté,

ONTAKIO ET O U K B F. J
.Sooilsh Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

O’GARA & REMON
AVOCATS. SOLLICITEUR, NOTAIÏES Sri
Bloc Hay, roe Spark Ottawa, Oi;

PRK8 DB L’HOTEL '.DHR11.I.
Martin O’Gaiia, O. R. E. P. Beu

Walker, Me Lean & ttUneliet,
AVOCAT8

Avoué*, Sollicite n r*, Airenl* Parle, ue i« 
taire*. Notaire*, etc, etc.

No. 34£ Kue Elgin, Otfcjwi
(■N PACE DD RUS8KLL)

W.H.Walker. D.L McLean. C.A.B.ancne*

GEO. McLAÜRIN, L.L.B
AVOUAT, Ktc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ot tawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

r la Cour Suprême, le Parlement 
les Départements Pnblios.

8eotll*h Ontario Cbamber*. Ottawa, 4»

A^ent pon

TAYLOS. UcVH.lY
AVOUAT, aULLltlTKlR, KTC

— BUREAU : —
Heottl*h Ontario Chambers, Ottawa,

SItWAflT, CHRYSLER & GjûfRtY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 rue Metcalfe, Ullawe, Ont
F. il ChryslesMcLkoo StkwaJHJ

(jOükhky

VALIfY * CODE
Avocat*, Nolllelteura, Eté.

BLOC EUAN, RUE SPARKS
vis-à-vis l’Hôtel Ru sell.

Bradley Snow
AVOO*BFi'SiSilpS'oTüïiS?1. % °°vn

R. A. Bkadlkv. _____ A T. tiNow.
Argent & prêter A 6 p. c. 

rembourser en aucun temps.| avec privilège de

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

Agents pour la Coun Suprême *t lis 
DhPARTKNKNTS

Bureau : 25 nie Sharks en face de l’Hutel Rusai
Arthur W. U unary. .F. C. PowelL

F. F. LEMIEUX
Avocat, 8ol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suprême, le Parlement et les Dé. arle
nten ts publics

Bureau : 74) Rue Sparks, Ottawa.

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITP.iER, PEINTRE
DLCOItATfcUK,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.
Tout ouvrage exéenté avec soin et promj» 

titude

Mme LETCIi, 435 rueWellingto
Agence pour la vente des corseta lits 

Star Yatisi et autres genres.
Linge de corps confe:i\>mé sur commande

MLLE COLLINS A.„lo;œ
un assortiment complot d’articles de mode 
à très bas prix, 310 rue Wellington, Ottawa

JOHN KERRIGAN
.PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommand - pour le poeag 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

;j. STKWAKT
j^Xrpent-ur provincial et 
bureau audessus de la pharmac 
Carthy, 284 rue WBLL1N i FUN, U

invemeur civil,

WALKER McLEAN & BULF
avocats;

■ra, Procnrenn, Agmb Paiif , aim, Notaire*, Eté.. Eté.
No. 34j. ROB ELGIN, OTTAWa. 

(Devant le Ruseel...

Solllvlten

E. A. LEPROHON
AUCHITEC».

(A B UREA U : VICTORIA CHAMBERS 
Sème étage, chambre No 8*1

K évidence. 204 rue Daly. Ottawa
T B PROFESSEUR GAGNON donne la 
1 J santé an moyen d’on REMEDE SAL» 
V iGB et d’une découverte importante 
la guérison de ia Cathaire. Tout le monde 

n«*e seule maladie dans 
11 y ait une racine ou 
tir. P bombs nui Gaeeos,

sait qu’il n’y a pas 
le monde sa«-s qn’ll 
herbe poor >a gu# 
289 me Daihousi*

KOBliNSOi\«&clJjI
OBAINÊTU KSet FLEURIOT

Marchands de tonU • emeuaes, jardinière* 
et potagères, bouquet- U* H aura, plante» et 
toute» aortes (l’ouvra : en fleure pour edré« 
moule» de mariage o «terremaal, uue«p|

Ut S«eIKwd,j)R#fl

>

DEPECHES DU SOIR
(Sertice Spécial)

Le Vatican et l'Allemagne
La Pall Mall GazelleLondres, 26 nov 

prétend que les relations entre le Vt^ican et 
l’Allemagne sont des plus tendues. V%

«Grande lempéle en Angleterre
Une grande temjwte 

de vent sévit dans le sud ouest «le l’Anglc- 
Les dommages sont considérables

Londres, 26

dans les forêts.
.Mariage de prince

La princesse MaudeLondres, 26 nov 
fille du prince du ( miles et fiancée à un 
prince de la ( 
doit avoir lieu bientôt

de Russie. Le mariage

UK Le roi Humbert an parlement
Rome, 26 nov.—Le roi Humbert, laits un 

discours it son parlement a annoncé que des 
projets d» loi seront prononcés pour amélio
rer la condition des institutions de charité, 
pour propager l’instruction élémentaire et 
pour protéger les ouvriers contre les acci" 
dents. Il
ment au tarif douanier entre la France et

aussi proposé des change

An Hr<MI

Rio de Janeiro, 26nov. Toutes les pensions 
accordées par 1 gouvernement impérial se 
ront maintenues par le gouvernement pro- 

II paraîtra bientôt un décret fai
sant de nombreux changements dans le per
sonnel des employés <lu gouvernement. La 
plupart des fonctionnaires qui ont le gou
vernement impérial ont déclaré qu’ils ap
prouvaient le nouveau régime.

Vlalnlc* contre le»vidangeur*

Montréal, 26 nov.—Hier matin, M. E. L.
Rcllefeuille a pris en-cours du recruter une 
action contre M. Mann, l’entrepreneur des 
vidanges, l’accusant d’avoir déposé des 
tières végétales et animales sur 
vague entre les rues des Fiables et Mentana 
un peu plus haut que 1 
dépositaire de vidanges est devenu <Jep 
deux mois un foyer de pestilence très dan 
gereux pour la santé publique

terrain

Cherrier. Ve

transjmrté environ deux mille voyages d’or-

4'Iioncm d'Allemagne

Le reichstag a discuté,Berlin, 26 nov 
aujourd’hui, le budget des affaires étrungè- 

M. Richter a demandé s’il était vrai,
ainsi qu’on l'a dit, que le général Wuldc 
influençât la jaditique étrangère.

Ia- général Verity du Vernois, ministre de
la guerre, a répondu que cette question n «■- 

réponse et qug c’était 
l’armée que de considérer un otlici- 

oinme imbu d’un esprit (l’op

tait pas digne d

er supérieur 
position envers le gouvernement.

Le comte Herbert de Bismark a appuyé
les paroles du ministre de lu guerre. 11 a 
dit que les nouvelles des journaux à ce sujet 

mythe, que l'empereurdiri-n étaient qu 
geait la politique étrangère en prenant les 

le ceux dont les fonctions consistent à
conseiller le souverain.

Entre Purent «

■On raconte unWashington, 26 nov,
épisode assez piquant du népotisme qui fieu 

la Maison Blanche. Le président 
Kansas City, un frère qui ;a leparait-il,

malheur d'être démocrate, et qui, par consé
quent, ne peut pas personnellement avoir 
place h la curée officielle, ce qui ne l'empê
che pas cependant d'exercer une influence 
considérable dans la sphère de la famille. 
Il a obtenu pour un protégé la place de di
recteur de la poste dans sa ville, en dépit 
de toute “ l'organisation républicaine du 
Missouri occidental ”. Or, M. Scott Marri" 
son, le dt
frappé de l'ostracisme paternel, et qui de" 
viendra du coup directeur adjoint, ce qu* 
sera le bénéfice indirect de l'obtention de la

rate, a un fils qui n'est point

tiers. On ne dit pas si le jeu-place pour
homme est républicain ou démocrate, 

mais l'emploi n’étant pas classé dans la hiv- 
rarchie politique, il suffit pour l’obtenir, 
qu’il soit le neveu de son oncle.

I n cocher de plure tranVé mort

Montréal, 26 nov.—Un cocher de place 
connu depuis plusieurs années dans les envi- 

du Carré Victoria nommé Henry
Christopher, a été trouvé mort dans son 
lit hier matin vers 7 heures, par un de

habitant la même maison de 
No 12 me des J tirés.

compagnons, 
pension que lui

Le défunt, qui était âgé de 31, était le fa
vori de tous les résidents des environs et
passait pendant un certain temps pour 
des cochers les plus populaires.

Dernièrement, il avait accepté la position 
de conducteur â l’emploi des chars urbains, 
Il était universellement connu 
de “ Gentleman Jack. ”

I,e coroner Jones s’est rendu à la demeur® 
du défunt ce matin, en compagnie du doc
teur Finney qui, après avoir examine le ca
davre, déclara que la mort avait été causée 
par une maladie de cœur.

le nom

Arrestation de M, ' harle* Boden

Montréal, 26 nov—M. Charles Boden, de 
la maison Boden et Cie, marchands et expor
tateurs au No 111 rue King, a été arrêté 
lundi matin à sa résidence rue Cathcart, par 
le grand connétable Bissonnette et le détec
tive Kellert, sur un mandat émis contre lui 
à la demande de M. John Mitchell, 
chaud h commission de cette ville.

Le plaignant allègue qu’il a remis au dé. 
fendeur 600 meules de fromage pour être 
vendues par «dernier 
mandeur et lui remettre le montant que la 
venu aurait produit. La valeur des mar
chandises est évaluée de $1,500 à $2,050. 
L’accusé est accusé de s'être approprié ce 
montant.

M. Boden dit avoir été pris complètement 
par surprise eu se voyant mis en état d’ar
restation et ec fait fort de prouver son 
cence sans aucune difficulté.

Il est vrai qu’il a employé 
montant au paiement d’un autre compte 
mais il avait fait les démarches nécessaires 
pour combler le déficit dans le montant dû à 
M. Mitchell,

Le prisonnier a été écrou* dans une des 
cellul.es du poste central, où il a passé le 
unit. Il a retenu les services de MM. G reçu 
»hieh, .Guérii) et Ureenehle)#!*,

compte du de

partie du

CHICANE DANS LA FAMILLE
M. C. Le be u f, avocat, ex président 

du club nation 
d’adresser à la

al, de cette ville, 
Pairie la lettre

Montréal, 20 novembre 1881) 
M. le directeur de la Patrie.

Monsieur, Dans la l'alric 
duisez un article de Y Union libérale, intitulé 
“ une injustice. ”

C’est à proppa d’un entrefilet qui aurait 
paru dans Y Etendard, blâmant M. Mercier 
(l’avoir fait l’éloge de feu ^l’honorable Luc 
Letellier.

La Justice auiait reproduit 
sauce ce stupide reproche.

h'Uuion Libérale u fait preuve de cœur et 
île courage en publiant cet article, et tout 
les vrais libéraux du pays devront l’en féli-

complai.

Mais, M, le directeur, ne vous scmble-t il 
pas que Y Union Libérale en relevant ce re
proche de Y Etendard aurait dû 
le reste de cet entrefilet ?

Vous n’étiez pua ici dans le temps . vous 
étiez à 700 liens de Montréal 
ni vu ni entendu ce ricanement de la presse 
moyen âge. qui exprimait la prétention qu’ 
on pouvait nous faire, renier les principes de 
ceux qui nous ont instruits et guidés dans 
les traditions du parti libéral ?

J’avais bien hâte de lire le plus prochain 
numéro de 17

vous n’avez

i» libérale■ Il me semblait
si patriotes, si tiers-que ces jeunes co

nfiaient s’indigner et "protester comme ils 
invent si bien le faire quand ils le veulent-

n'est probablement que remise 
eux ; qu’ilsl,ca libéraux ont les yeux sur

parlent.
Pourquoi retarder cotte discussion ?

•nous que nos liens sont brisés, 
arti libéral '!
. Laurier est-il alors'“nV:

lu chef

plus de pi

Qu’il parle, lui aussi ; qu’il nous dise s’il 
est le chef d’«« parti libéral dans la pro
vince de Québec ou d’un parti hybride qui 

école rétro-devra s'avachir
grade, qui est et qui a toujours été notre 
ennemie et qui ne fait initie que pour mieux 
nous poignarder.

Quand on est libéral, on ne se laisse cin
gler le visage pour aucune considération.

Ditcs-nous quelles sont les traditions dans 
le parti libéral qui sont dangereuses et aux
quelles il nous faut renoncer

(pii se sont dit nus
chefs jusqu'à ue jour ne m'en ont jamais in

line, Au contraire, ils ont toujours 
ardeur et indignation êtes sottes 

accusations. Le fameux discours prononcé 
au Windsor, au dernier banquet du Club 
National do Montréal, Io II avril 1888,— 
par celui (pii se disait un des chefs du parti 
lils ral est encore frais à la mémoire de tous. 
Si les traditions libérales étaient bonnes le
11 avril 1888, on quoi et comment sont-elles 
devenues dangereuses depuis.

Quelles sont idées condamnées pat des 
autorités respectées ipii peuvent inquiéter les 
bons citoyens.

Je n’ai jamais fait partie d'aucune société 
secrète ; je prétends être un bon citoyen ; je 
suis libéral ; j ai toujc 
politique libéral ; mais, si les tradititious de 
ce parti sont dangvrcures, cl les idées de ce 
parti sont condainiu-cs.par les autorités 
pectées, il est

appartenu au par li

ne sait pas encore 
enfin, si l’on

qu'
autorités-là

ne |>eut pas appartenir à ce parti libéral et 
rester vu même temps bon ciiopcn, M. le 
directeur je •t j<jeu

démission,
J’èspère bien que tous les libéraux de lu 

province de Québec en feront autant !
Je laisse la parole à nos chefs vénérés et 

organes du parti libéral, si tant est qu’il 
y ait encore un parti libéral et des organes 
libéraux.

A vous. M. le directeur.
Votre fidèle ami.
C.M.IXTK LkIIKI F.

Les commentaires sont inutiles. 
La mort du parti libéral ne nous 
laisse aucun deuil, mais nous crai
gnons beaucoup que le monstre po
litique sorti des cendres du vieux 
parti libéral finisse bientôt par tout 
souillier, tout déshonorer et tout rui
ner dans la po i tique canadienne.

M. Mercier est lu chef d u e bande 
ou d'une clique qui exploite le pays 
au profit et avantage de la bande ou 
delà clique. La province s’en va à 
la ruine et à la banqueroute, mais ia 
caverne se remplit. Le Month .

Iæ nouveau livre d'Fmile Olivier vient 
d’êire publié. L’auteur y prétend que la 
meilleure forme de gouvernement est une 
nnmaehie. Il prédit qu'il surgira un César 
aux Ktats- Unis à moins qu'ils mitigueut 
leur démocratie omnivore, et qu'il en surgira 
très certainement un en Franq), si l’Etat est 
livré à la voracité cynique des • politiciens.”

Extrait du discours prononcé à Knowltoiq 
jeudi dernier par l'hon M. Taillon ;

mis l’écono- 
des eonpr
atiquement
unpé cyni- 

yn avoue

Les libéraux en 1886, ont proi 
mie, en criant A l'extravagance 
valeurs. Ils ont ■ iolé system 
toute» les promesses ; ils mit troi: 
quemont les électeurs. .M. Shell 
lui-même qu’il dépense au joui d'hui $200,000 
de plus que nous par année. Cependant ils 
nous appe'aient des voleurs, des pillards, 
des brigands. Que sont-ils donc eux ?

Ils ont emprunté $3,500,000 inutilement : 
preuve, le préambule même de la loi auto 
risant l’emprunt, Ils ont demandé de 
Montréal, $100,000 pour le ponts de fer, etc. 
Celà n’était pas de nos dettes, dette flottante 
sur la taxe commerciale, les dettes de Mont- 

Eux ont gaspillé cet ar- 
e dcpetu.es. Il fallait alors 

aient violein- 
ette énorme de 

ils se sont empressés de l’aug- 
000.00. Où est allé cet ar- 

ausoleil, $13,000 pour 
travail, à collecter des banques 
ns commerciales. Dans une 

Beausoleil a fait $5,000 de

ambule même de
Ils ont dr

réal, Ont
nt en sur
prunier. Il nous reproch 
nt d’avoir contracté une de 
>,000,000 ; 
uter de $3, 

gent ? Chez M. 
deux mois de 
et corporations 
seule journée, M 
commission joli salaire. L'argent est allé 
chez M. Laugelicr, $3,000 pour aller dire un 
quinze mots à Ottawa ; 8200 par mot ! dans

,oc
I)e

quinze mots à Ottawa ; 8200 par mot 
les poches des gardes-forestiers, des nuées 
de créatures dont on a encombré les bureaux
publics.

s gouvernement demande à l’heure qu’il 
$624,000 d® plus que nous dépensions 

pour payer lee dépenses du la provinces,
*—

s Aux bar 
Modes d’Hi 
Soua-Vêten 
laine de go 
pour Dam 
etc., etc., f 
jour chez V

Pas de t 
de rareté d
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à Toronto 
rayons dee 
tés à des pr

Celui qni 
vendre bie 
plut vrai qi 
pas néceasa 
prix du C 
SIN DE 
acheteur, 1 
haut placé 
pauvre, sait 
Quand au si 
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MARDI, 26 NOVEMBRE 1889
Prière a ne* afcanne* qnl ne recevront 

I.a* leur lournnl reauilèrcnient «Ven 
avertir le burean par carte postale au 
autrement.

ECHOS DD JOUR
Qu'on n'omette paa la lecture des dépêches 

publiées en première page, 
motions politiques, elles ont, la plupart, un 
intérêt très attachant

1 )ans ces coin

La société d’éclairage au gaz de rrois- 
Kllc seraRivières a décidé de se dissmuln 

remplacée par une compagnie plus puissante 
Il est question d'éclairer à l’électricité,

souscrire lesNew-York va finir par 
$5,000,000 qu’il lui faut pour pouvoir espé
rer être le théâtre de l’exposition de 1892. 
Il ne manque plus que trois cent mille pias-

Lcs anciens disent que le niveau du fleuve 
St Laurent, n’a jamais été si bas depuis tren
te-cinq ans.

Extrait de l’album d’une désillusionnée
“ lien est de l’amour comme du potage :

cuillerées sont toujours brûles premières 
lantes, les dernières sont toujours trop
froides. ”

Etranges reliques :
Le sieur Mihhele Boccoli, aubergiste à 

Condino (Italie), vient de faire don au mu
sée de la Résurrection nationale de Bosoia, 
de morceaux de pain et de fromage reliefs 
d’une collation prise par Garibaldi à su ta
ble 20 mai 1886 en partant pour la campagne 
qui devait aboutir à Mentana.

remplis des 
Mais personne n’a rappelé

Tous les journaux 
d’Emile Atigier 
le trait le plus charmsnt et aussi le plus 
profond de uct homme d'esprit doublé d.un 
homme de cœur.

payer leur detteNos enfants, pour 
de reconnaissance, ils n'ont qu’à être lieu

Lors d'une visite aux écoles d’artillerie, 
le f'zar a exprimé l'espoir que l'artillerie 
russe se distinguerait à l'aveuli 
champs de bataille, comme elle l'a fuit par 
le passé. Mais aussitôt après il ajoutait : 
“Dieu fasse que l’occasion ne s’en présente 
pas bientôt : que le Seigneur nous préserve 
d une telle épreuve.” Toujours la 
ritournelle : préparons la guarre pour avoir

L’autre jour, tous les- agents de police du 
Saint-Pétersbourg étaient sur pied, parce 
qu'on prétendait que Jack the Ripper etui 
arrivé dans la capitale russe 
quête, on découvrit qu’un monsieur avait 
commandé chez un graveur cent cartes au 
nom de Jack de Ripper.

La conception de cet assassin, qui coin 
manderait des cartes de visite à son 
tii tout au moins bizarre.

On écrit (le Berlin à la Gazette de foluyir 
constatation récemment faite et qui

a trait à l'augmentation de la population de 
l'empire allemand cause une certaine 
tiou dans le monde polit ique : l'augmentation 
de la population s’est ralentie considérable
ment dans ces dernières années, à tel point 
qu’elle se montre inférieure à ce qu’elle est 
dans la plupart des autres pays'de l’Europe 
On conclut de ce fait que l allcmagne ne 
pent pas nourrir plus d’habitants qu’elle 
n en a actuellement.

Pour détacher les électeurs d’Ontario de 
la politique de Sir John, le Mail publii 
stupide histoire d’après laquelle sir Johu se
rait sur le point de foi nier une alliance 
avec M. Mercier.

Ici, toujours pour coml»attre sir John, les 
alliés du Mail, c’est-à-dire, les journaux na
tionaux et libéraux le donnent à leurs lec
teurs comme l’esclave des loges orangistes 
et le pire ennemi des Canadiens français.

Nous voulons bien croire que M. Mercier 
consentirait à une alliance qui assurerait son 
maintien à la tête des affaires, car il a tout 
fait pour y arriver, et il ne reculerait devant 

pour y rester. Il serait prêt à trahir 
les nationaux comme il vient de trahir les 
libéraux et comme il a trahit les conserra-

Mais le Mail peut dormir tranquille. Sir 
John ne cherchera jamais d'alliés de ce cô
té-là.

Durant la prochaine saison, le club Carti
er de Sherbrooke, m propose de donner une 
série de séances publiques et d'inviter des 
orateurs étrangers A y prendre la parole. 
Une première séance aura lieu ce soir. M- 
Daoust, député fédéral du comté des Deux- 
Montagnes, y donnera une causerie sur l'o
rigine de nos deux partis politiques. M. 
Daoust est un vétéran de nos luttes parle
mentaires. Il est le plus ancien député ca- 
n adien- français de la Chambre des Commu
nes. H fut élu en 1854 représentant du 
comté dee Deux-Montagnes.

L'Etendard, voulant faire le vertueux, a 
dénoncé les feuilletons de la Presse comme 
malsaine- Pour mettre ces pharisiens pro" 
prennent A l’ordre, M. Nautel est allé same
di à l'archevêché logé une plainte en règle 
contre un des feuilletons du journal au 
Grapd-Vicaire, la “ Perle jaune. ” 
si déposé entre les mains de Sa Grandeur 
Mgr Fabre, la somme de $100, pour se ren. 
dre au désir d’un correspondant (le La Pres
se qui w fait fort d’établir que le même 
feuilleton eet un feuilleton immoral ; dans 

cas où il ne réussirait pas A faire cette 
preuve, ce correspondant consent A payer 
cette somme, pourvu tçutefçi» Y^Upiari 
itftN WM WW"
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RUE RIDEAU

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbsjpour
*1.

STROUD & FRERES
109 rae Rideau et 172 rne;8|M»rk*

FIfiEOI
PIGES

I
RUE RIDEAU

VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUVANT 
VENEE AU PRIX COUTANT

-

POUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES 
TOUR QUELQUES SEMAI 
TOUR QUELQUES SEMAI

INES
N ES

PATENTS
j5Q^sre noticed

Tj-A.

Aux bargains en articles de 
Modes d’Hiver, Ulsters, Gilets, 
Sous-Vêtements, Articles en 
laine de goût, Vestes en laine 
pour Dames et Demoiselles, 
etc., etc., se continue chaque 
jour chez WOODCOCK.

Pas de temps durs, là, pas 
de rareté d'argent.

11 faut un quatrième voyage 
à Toronto pour remplir nos 
rayons des dernières nouveau
tés à des prix très bas.

Celui qni achète bien peut 
vendre bien, voilà ce qui eet 
plue vrai que jamais. Il n’est 
pas nécessaire de parler des 
prix du CÉLÈBRE MAGA
SIN DE MODES Chaque 
acheteur, Dame ou Homme, 
haut placé ou non, riche ou 
pauvre, sait qu’ils sont juste*. 
Quand au stock où en trouve
rez-vous un pareil ? Pas à Ot
tawa, c’est certain, et peut être 
pas dans le Canada

Les dernières nouveau4 és et 
grands Bargains Jeudi pro
chain (Bargain Day,) chez

WOODCOCK
818 Hoe Wellington

PRIX DES MARCHES: 830,000,00
------ BIST------

BOTTES ET SOULIERS MAINTENANT VENDUS 
L’IEZN-O^irsr

ÜN DEMI-MILLION chee chez les voisins, demandant partout des 
informations, mais personne ne semblait 
avoir rencontré cette malheureuse femme, 
La nuit de dimanche à lundi se passa ains* 

en recherches inutiles.
Hier M Grégoire se rendit a Ottawa et 

apprit que sa femme avait été vue à un ou 
deux endroits dans la ville et de là devait 
se rendre à Hull.

Jurqu'à présent le mari anxieux n'a pas 
encore réussi à rencontrer l'objet de ses re
cherches. Mme Grégoire est une femme 
brone de taille moyenne et tout vêtue de

OTTAWA
I. .1. tUoo.oou. 4,IIVM Ion d. Ie.u«»~

Les prix des msn liés sont obtenus 
avec soin par notre rédacteur commer
cial sur le MARCHÉ BY.

Nos lecteurs trouveront une foule de 
renseignement* exacts en suivant notre 
rapport des marché-* que nous faisons 
dai s le but de donner les meilleure n n 
seig- eaients.

Dernièrement la succursale de La Banque 
Nationale à Ottawa, à pris uue action en cour
contre M. l'echevin Latour peur un montant 

assez considérablede $360,000, montant 
dont les intérêts annuels sont déjà une jolie AU No. 61 RUE RIDEAU
fortune- Cette importante affaire, qui doit 
se dérouler au mois d'ax-ril prochain, promet 
des révélations qui devront étonner les gens 
de la finance, si l'on en juge par les compli
cations et les mystères entourant les gran' 
des transactions qui ont eu lieu pendant les 
douze ou quinze années qni ont précédé la 
date de ce formidable malentendu, et don1

I>a vente commencera tous les soirs 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encantour.
-handises sont vendus A des prix réduits.

MARCHE DE DETAIL
F INSon mari M. Pierre Grégoire demande au 

public de vouloir bien lai envoyer à Em- 
brum les informations que l'on pourrait 
naître sur le sort de sa femme.

P.S.—Durant le jour les man
$ es $ cts

Foin No. 1 la tonne....... 11 OOàlé.OU
Foin No. 2 la tonne 
Foin pressé nouveau,la t. 11 00à 12,00

9 00 ù 11,00 I)
Vomit# du feu < t éclairage

Le comité du feu et éclairage a eu hier, 
soir une reunion à l’hôtel de ville sous la pré 
sidence de M. l'échevin Durocber.

Les vehevins présents étaient M. M. La- 
verdure, Gordon, Baptie, Crannell, Borth- 
wick et Scrim.

M. H. B. Spencer demande pour le C. P. 
Ry deux lumières électriques sur la rue 
Broad. L’échevin Crannell demande la mê" 

chose pour la rue Preston ; ces deman
des sont accordées, ainsi que pour la lumiè- 
pres de la station de police.

Les premières demandes de lumière étant 
accordées tous les échevins présents crurent 
que c’était le temps pour eux d’en profiter.

L’échevin Laverdure réussit à faire placer 
une lumière au coin des rues Clarence et Win- 
temburg.

Le comité décide de s'entendre avec le mi
nistre des chemins de fer a propos de l’éclai
rage du Canal Rideau.

Le gardien du jeu Favreau écrit une let
tre au comité se plaignant de la cnnduide du 
pompier McCaffrey.

Ce dernier étant malade la question est 
renvoyée à plus tard.

Le gardien Cluff, demande le remplace
ment du pompier Enright par un homme 
plus robuste. Question renvoyée à plus

les conséquences se résument à un procès 
pour uniment au t de prèe d'un demi -million ».Peaux vertes No. 1 IJ II Ij.... 5 00 à 6 00 

... 0 UO à 5 00 
.... 0 00 à 3 00 
.. . 0 05 à 0 .

de piastres.
Vers l’année 1872 M. l’echevin Latour ETABLIES AU“ 41 No 2 ....

“ “ No. 3.......
Suif foodu 1s livre.....

conduisait sur uue vaste échelle le commcr 
ce de bois. Les exigences de ce 51 No 21 Rue York, près de la rue Sussex,

—PAR LE

genre d'af. 
banques à IMPORTATEURfaire nécessitaient le recours aux 

moins que l'on ne soit déjà millionnaire 
dans ces condi

Viandes

Boeufs par 100 livres.....
Mouton...................

Porc par 100 livres 
Saindoux ................

M. Latour qui n était [mis
qui avait une bonne chance de le ......... 0 10 à 0 12

------- 0 10 à 0 12
......... 7 25 à 7 50
......... 0 12 à 0 H

lions mais
devinir, entra en négociation avec La Ban CAP. WILLIAM McCAFFREY
que Nationale alors récemment établie à Ot
tawa. La banque s'engagea à lui fournir en 
hiver le montant considérable d'argent re
quis pour les besoins de ces vastes opéra
tions commerciales 
à cette époque, sourire à tous ceux qu1 
étaient engagés dans ce genre île commerce" 
Il faut aussi ajouter que les banques se dis 
putaient l’avantage de suppléer aux besoins 
momentanés des marchands de bois. L'ar
rangement généralement conclu consistait 
ilans l’obligation de la part des banques de 
fournir les fonds nécessaiies pour les besoins 
des chantiers dans le cours de l’hiver, quitte 
a être remboursées lorsque se faisait au 
printemps la vente des billots, à 
Ottawa, et quelques semaines plus taid la 

v ente du bois carré à Québec.
Les années successsives de prospérité sans 

égale qui avait favorisé ce geiiA 
avaient habitué les banques à compter sur la 
rentrée certaine de leurs fonds vers les épo
ques déjàjmcntionnèes.

Malheureusement, comme il n’est pas don
né au génie de l’homme de pouvoir pénétrer 
bien loin dans les ténèbres de l’avenii ; l’ex
périence du passé dût disparaître devant 
l’instabilité des choses humaines. L’année 
1874 emmena avec elle la plus GRANDE cki- 
sk COMMERCIALE qui ait jamais, de mémoire 
d’homme, ravagé l'univers entier. Le com
merce, l’agriculture et l’industrie furent ré. 
duits a l’état de stagnation le plus complet 
et le plus déplorable.

Le commerce de bois, de tous les genres 
d’affaires est celui qui eut le plus à souffrir 
de cette immense calamité. I«es millionnai
res virent leur fortune diminuée de moitié 
et plus et les moins fortunés furent pour la 
plupart piesque réduits à l’état d’indigence- 

M. Latour ne pouvant au printemps faire 
la vente du produit de son hiver de trava“ 
sc vit placer dans l’impossibilité de rem
bourser les emprunts qu’il avait effectués.

Il 11e lui restait que le moyen de transpor
ter en garantie à La banque" Nationale, le 
bois carré fabriqué pendant l’hiver et les 
immenses limites à bois"qu’il possédait sur 
la rivière Ottawa ^t ses tributaires.

Les années s’éboulèrent rapidement et 
l’intérêt sur le capital augmentait, avec un® 
rapidité aussi étonnante. Plusieurs antre8 
transactions, ont été faites dans l’intervalle’ 
entre M. Latour et la banque.

Commerce de bois, vente et achat de li
mites, exploitation demines defer, etc le 
tout tellement audessus des forces d’un sim
ple reporter de pouvoir défricher, que les 
partis intéressés sont forcés d’avoir recours 
aux tribunaux pour régler la question. Ce

(Autrefois hôtelier,

TapisseriesProduits de la Ferme

Beurre frais, pain............. 0 20 à 0 25
Beurre frais, crémeries.... 0 20 à 0 22 
Beurre en tinette

La fortune semblait
J’attire l’attention des hommes d'affaire* 

et autres sur le fait que j'ai 

ligne d’affaires à Commission à l'endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordée à 
toutes affaires à moi cou tirés.

0 16 à 0 20
Oeufs frais, la douz......... 0 23 à 0 25

0 15 à 0 18 
0 9 à 0 11

Oeuf# en caisse....... .
Fromage................... A met ira" nos.

Anglaise
écossaises

Blé
Du Canada 

Blé rouge d'hiver.... 
Blé Manitoba No. 1..

0 00 ù 0 00
0 95 à 0 90

‘‘ “ No. 2.......... 0 93 à U 95
Blé du nord No. 1 frosted U 00 à 0 00

0 08 à 0 70
0 3d à 0 32
0 00 ù 0 70

Produits de toutes Especes, Fruits,

ETC., ETC.

------Coi uj des rues —Capt. W. IV|cCAFFREY.Pois, par mi not 
Avoine,11 “e d’affaire,

L’échevin Scrim demande si les pompiers 
reçoivent la permission de s’absenter 
prendre part aux jeux de lacrosse. Le 
explique que dans ces cas là ils doivent 
mettre quelques-uns à leur place.

Un sous comité composé de M- M. Duro- 
cher, Borthwick fut nommé pour faire l’ac
quisition d’un nouveau cheval pour la sta
tion No 1.
Mme Corbett demande que la comité lui ac

corde $20 montant auquel son mari aurait eu 
droit s’il n’eût été congédié, cette demande, 
est refusée.

Sur motion de M, Gordon M. W. R. Mc
Cullough est nommé au poste de pompier à 
a station No 1 occupé autrefois par M. Low
ry transféré à la station No 7.

Le séance est ensuite levée

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

Seigle, “ “
’chef 1 1....... 0 4U i 0 50 U PIMni Il O >1

0(1'dGrains et Farines 10

Américaine................
Straight roller...........
Extra..........................
Superfine....................
Forte de boulangerie, 

américaine........

.. 5 00 à 5 15 
... 6 90 à G 00 
.. 4 70 à 4 60 
. 4 40 à 4 511 
.. 3 45 à 3 50 
.. 4 75 à 4 90 
.. 4 65 à 4 90

OTTAWA,
Salle de Billard, Salon de Barbier et lies* 

luurant an- exé.j

Salle ù Diner Sj- .ciouse

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince ux 

lluilc, 
Etc.

30 jolies chambres à co ichor.
En Sacs de la Ville

Paz 19G Ibs.....
Farine d’avoine.
Farine d'avoine granulée. 4 50 à 4 70

Volailles et Gibiers

Oies, 'a pièce............
Poules, le couple........
Canai d, le'couple........
Pigeons, la douz........
Dindes par couples.....
Poulets par couples.....
Canards noirs..............
Bécassines, la douz....
Perdrix, ia paire.........
Pleuviers, la douz......
Poules de Prairies......
Lièvres, la paire.........
Bécasses, la paire........

.. 4 75 à 4 90 

.. 4 40 à 4 50
Une entièe principu'e et deux enii"

Eclairé par la lumièie électrique incau-

Il#n#dietlen de cloche
Dimanche prochain, 1er décembre Sa 

Grâce Monseigneur l’Archevêque lénira 
solennellement, dans l’église de Notre Dame 
de Lourdes, chemin de Montréal, la nouvelle 
cloche arrivée récemment de Milwaukee à 
destination de cette église. I-a cérémonie 
aura lieu à 2 heures et demie p. m.

I.» saint# Catherine 
Hier soir un grand nombre d'amis du po

pulaire propriétaire du “St-Lawrence Hall” 
rue Rideau, furent invités à fêter la Sainte 
C atherine à cet hôtel bien connu, comme 
d’habitude l’invitation fut acceptée par un 
grand nombre de joyeux compagnons, heu
reux de venir se réjouir pour quelques heu- 

le toit hospitalier de M. Laberge. A 
la danse succédèrent les santés et les dis
cours de la part de MM. Frigon, Frechette 
de Montréal, Leblanc, Portelauce et Laber- 
ge. Les amis se retirèrent à une heure 
avancée de la soirée enchantés de cette 
joyeuse réunion.

...... 0 50 A 0 G0

...... 0 40 à 0 50
...... 0 G8 il U 75
...... 3 00 à 3 75
...... 1 50 à 3 00
...... 0 40 à 0 50
...... 0 70 à 0 80
....... 0 00 à 0 00
.....  0 40 à 0 50
.... 0 00 à 0 00

...................à ..........

.....  0 35 à 0 40

.....  1 00 à 1 25

$1.00 PAR JOUR
NÜUVEAU ST LAWRENCE HALL

Coin ries mes liitle.tii H Nicholk.

L. LABERGE - - -l’IiOVKIÉT IRE

ARTICLESAGENTS DEMANDES PARTOUT

île Peintre en General;

a seuil'Légumes

Pommes de terre, le sac .. 0 45 à 0 55 
Choux, la douzaine..,
Oignons, le baril............... 2 00 à 2 50

M le panier............. 0 25 à 0 30
Navets, la poche..............  0 40 à 0 50
Betteraves, le panier ...
Carottes, panier...........
Panais, le paquet........
Persil, le panier..........
Radis, le paquet.........
Chicorée, la douz..........

0 55 à 0 75
fity

qui rend l’affaire encore plus inconpréhensi- 
ble, C’est que M. Latour qui refuse de donner 
les détails, prétend que La Banque National 
1 û doit audelà de $100,000, tandis que celle 
ci prend une action en cour contre lui pour 
$360,000.

Le procès devra naturellement dévoiler 
complication de tenue des livresqui sera 

intéressante à suivre.
Nous tiendrons certainement nos lecteurs 
courant de eette affaire.

. 0 25 à 0 30 

.0 15 à U 25 
. 0 20 à 0 25 
.. 0 00 à 0 00 
.. 0 40 à 0 50 

.........  0 00 à 0 00

Le commerce de bols Aux entrepreneurs
On estime que le montant de bois de scia, 

gc qui a été fabriqué aux différents moulins 
d’Ottawa pendant la dernière saison se 
chiffre comme suit :

Tl D- 
u

N .SOUMISSIONS cachetées, adressées 
<-t portant à l’cndo* : “Hou- 
i'enlèvcinent «le lu neige, 

k midi, mercredi, le 27 
l’enlèvement de la 
trottoirs des diffi

HOUSKIgll
__________ ' intrei en or e« IIIISSIOIIH pOUI

l-miki quo I seront reçues
nom rnv.v ns gn i novi-li

ordre Immi-dtile-inent. ;mtv rire nr pamtlrs

s;: &asss&!& s°v1meomnendon* crue montre i» t.,ir t*i* gui liront. «m emu.iw . .
ce. lin ordonnant, mentionne*. c journal.

SI ToutdCMrez recevoir celte ri.' t 'rr |.-ir la tr

Dirdre est envoyée de lui' , nous euroyens gratia une J

et <le lu gl.tt

j L'ouvrage sera divim 
I distincts, d'après les plans et s|m 
; qui l'on peut voir au Bureau de I 
I de la Cité ii l'Hôtel de Ville. Ottawa

Pieds
85,000,000
80,000,000
75,000,000
40,000,000
60,000,000
40,000,000
25,000,000

Aspprges.
Haricots vert#» le panier... 0 00 à 0 00 
Pois verts........

IM. J. R. Booth.......
“ Bronson & Weston 
“ Perley & Pattee... 
“ R. Hurdman 
“ Pierce & Co.
“ J. McClar 
“ McClymont & Co

e dès 
ité d'Ottawa

voyez votre

............ 0 00 il 0 00 en sept contrats 
lifications 
Ingénieur

& Co
Choufleure, la pièce..
Céleri, la donz.................  0 30 à 0 40
Ail, la tresse.........
Ti.males, le panioi

0 04 à 0 06en & Co

CHRONIQUE DU JOUR La .
1er V.

n ation se réserve le droit d'aceor- 
«» p , ,m. ,p , . ........... - âge par un ou plusieurs contrat* àManufacture il Etoffes en Laine

Toutes les soumissions devront être ac- 
nnpagnées d’un chèque de banque accepté, 
it payable à l’ordre du Trésorier de la 

égal à 10 pour 
soumission, lequel 
le contracteur tail 
son coulr 

Si la soumission n

. 0 12à0 15 
. 0 30 à 0 35NOUVELLES LOCALESICI ET AILLEURS

-DE
NEW-EDI NGBURGH

MONTRES payiI.e eonse'l de H nil
Le conseil de ville de Hull doit [sc réunir

Les soumissions pour [la construction du 
nouvel Hôtel de ville seront proliablcment 
ouvertes à cette séance.

L’Vu Ion NI Thomas
Hier soir, les recettes à l’Union Saint- 

Thomas se sont élevés à $183,*10. La société 
a payé $619,000 à la veuve de feu P. S.
Cadotte. La contribution pour le décès de 
Mme Alphonse Rainville s’est élevée à 
$59,20. Nous ne pouvons trop insister au
près de nos compatriotes, 
faire partie des sociétés 
Nous ne savons pas le moment où la santé 
nous faisant défaut tout à coup, nous se
rions privés des moyens de gagner notre vie 
et celle de notre famille. Lee secours ap
portés à leurs membres par les sociétés de 
bienfaisance, dans ces pénibles occasions» 
protègent au mois le père tie famille malade 
contre les angoisses morales que causent la 
crainte de la misère. La misère est une des 
plus épouvantables malheurs dont puissent 
être frappés nos familles, protégeons-nous 
en devenant membres ties sociétés.

Disparition mystérieuse 

La paroisse d’Embrun, dans le comté de 
Russell, a été mise en émoi dimanche der- 
par la disparition mystérieuse d’une mère de 
famille, madame Pierre Grégoire. Il y aurait 
eu parait-il une querelle entre la mère et 
sa fille aînée, et aussitôt celle-là sortit de la 
maison endisanl à ses enfants qu’il* ne la re
verraient plus.A l’arrivée de M. Grégoire 
quelquee minutes plus tard, on lui annonça 
la chose, maie celui-ci n’y porta pas grande 
attention dans le moment. Co n'est que
ver. I* loir*, voy.ot qu. mm épou* U, . „„ pkl„ u.,,,. ^ ^
m- ^venait pas, il se mit à faire des reolw? , marché, au quel Eastou

Bois h bon marché
A vendre à bon marché au quai Easton, 

au bout de la [>etite rue Sussex 300 cordes 
de bois qui viennent d’être expédiées du bas 
de la rivière.

cent tlu montant
un montant 
•le la

montant sera confisqué si 
lit à I'liccoiiipliKKemcnt <lc

adoptée, le chèque sera remis
K. E. Perrault

igénieur île la Cité

ouvteutLe sousigné offre maintenant leurs

Tweeds et Couvertes
qui ont obtenu le prix île 
l'inspection publique, et à 
tient compétition

tiT Une escompte libéral est accordée au 1

al quand 
'est pasla médaille 

prix qui il-Prix EXTUMMI.lItma'!
REDUITS

—De $3,00 à $10,00 par mois 8uffisent 
Nord.pour acheter un piano chez A et S 

lieimer, 67 rue Sparks.
Bureau île l’Ingénieur de I 

Ottawa 21 Nov, 1889
commerce.

W. tycCLYMOjNT & Cie.
Grande vente à bon marché à lTmpériaj 

Warehouse.
A vendre à 

au l>out de la pe 
bois de 3 pouces

Récemment reçue? le plut) 
grand assortiment d. Montres 
d’or et d’argent de 'a ville 
pour être vendu à i < prix à 
peu près 60 centins latis la 
piastre.

four Am reages de IL nu s
lx>n marché an quai Eastons, 

tite rue Sussex des blocs de AVIS AUX SPORTSDes lots a bâtir dans les non 
veau et progressif villagt 
ton, à l’extrémité—nord du pont de 
la rue St Patri 
vendus à Has Prix ktavçc des con
ditions facii es de Paiement, Inté
rêt a G POUR CENT

Près de 50 maisons ont été cons- j 
tru tes dans les derniers dix mois.

Nap Moreau marchand de l’en- ( 
droit indiquera les lots à vendre, les 
prix, le» conditions. S’adresser ù

de Clarks

««•nom Bissonr les induire àTie coiitinui’oiit à êtrece,Grande vente à lion marché, à l’Imperial 
Warehouse.

—Pianos et harmonuums à bas prix à des 
conditions faciles chez A. C. S- Nordhei" 
mer, 67, rue Sparks.

Grande vente à bon marché à l'impérial 
Warehouse.

bienfaisance.
À Moitié Chemin, Route d'Aylrner

Liqueurs, Vins et Cigare de lere. Qualité98 Rue Rideau

A. A A. McIVÜLL AN 19

CUMPAfaïUK II AMMiMEHOTEL CANADIEHA vendre à bon marché au quai Easton 
bout de la petite rue Sussex, du bois — DU CANADA —

T. M. (.LA H K
Crichton Lobge “CITIZENS ”franc, scié ou 

Grande vente à bon marché, à l’Imperial 
Warehouse.

Ci-devant occupé par G. Lathimou llk

En arrière de H idea u H a il l'U.VDKK KM 1»#4

Principal : Edifice
Ce^majnifique ^hôtel vient d’éire a.heté

“ Reyal Bxchange." ' P °Pn U'r d“
Les repas sont servis * toute heure, 

r*rte, système européen, et sous lasurmten- 
dence d'un cuisiniei français de première

Vins, claret, sauterne, champagne et li
quet r de première qualité.

G. t établissement rient d’être meublé à 
near, les chambies soit spacieuses e< des 
mieux aérées, faisant face au p»r ” EajoPi

Veitrêe privée est sur Varpnoe McKen 
et l’entré# générale du ref-autant aux Ni 
$38 et 638 sur la rue dugsex.

JOHN JQHNSTON, Propriétair

ACHETEZ n.-«I

rue ht. Jacques,

de la Compa- 
ice •• «1TIZ1 BT#,” 181 
, Mo tréal.

et Tordeuses les plus 
idre chez J. H. Connor,

—Les Laveuses 
perfectionnées à ven 
523, rue Sussex Ottawa.

à 1» Le Home Comfort

MACHINE A LAVER DIRECTEURS : 
h n. J. J. (J Abbott, hénateur, Président 

Andrew Allan, Ber., Vice-Prts dent. 
Hobtrt An-lerson, Kcr | Art h r Prtvosl.Ecr 

' l’h Alp. Desjardins, M. P. I J O. Gravel, Kcr. 
ré,f' H. Mt.nlagu Allan Ecr.

Wi.liam Smith, s- c-trés.
G. K. Hart, gérant généra

CAPITAL HOUCo IT - $1 009,800.'
Dépôt au gouvernement fé 'éral 122,840 •< 

hDWARDh KINQ 
Agent de vil|#

27 RDF fiPAFjKH,/lJTAW/?

Grande vente à bon marché a l'impérial 
Warehouse.

—Charbon, 
la ville. Quai

Noua aviDH acheté I- droit de pa 
.Lfameuse rua ;hme à laver, de 
«Cadran. Nous sommes 
•è v D'Ire ces machines à

tente, dr

maint nant p 
c n lit uns -le

par mente ires faciles. Achetez le Tordeui 
Standard c'est le m «Heur. Nous sollicitoi t 
respectueusement une visite h noire manu, 
facture et à nos salrés de vente No. 8ô el 
87 sur a rue Yvflc, U.tawa.

_v< charbon le mo 
Easton, au bout a"

Grande vente à bon marché a l’impérial 
W«, rehouse.

—Toutes eep
réee avec ouvrage garanti, chez J. Ht 
nor, 223 rue Sussex Ottawa,

rèces de Tordeuses et Z; , W. SEGUIN
Noms ag- ntTfR.SHEA et fils

-------------- iif ip

(irMfjt vont#à buu marché * l'impérial
Hfrésr,-

3NNELLFS

JV ABD.
ETC

IMBERS Oiutw
UTHIER, 
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Ottawa, Ont.) 
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rTAWA, Ont.
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un, Etc,
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.F. C. Poweli.

EUX
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r la Cour

rks, Otiawa.

,IE.\
TRICE

EINTRE
iUH,
ICH1SSEUR.

2 soin et promp

eWellingto
us corseta lits 
res ge ires. 
è sur commande

V ^ A toujours 
.1 O en mains

liington, Ottawa

<IGA!N
1TAIRE 
- pour le poeag 
muffage.
.OTTAWA

IUT
in^énitrar civil, 

pharmacie Mac- 
» TUN, Ottawa.-

i mw
t, AxpnuPsilr,

, OTTA^a.

OHON
ir».
l CHAMBBR8 
bre No
Daly, Ottawa
BNU N donne le 

REMEDE HAl« 
i importante 

Tout le monde 
<e maladie dans

Oae

\&LlE
,EURIST
luces. Jardinière# 
quuni, plant* et 
fleurs pour eéré. 
rrsmsaX, ou# »p|

■Ml

PETITE GAZETTE
ri|Si DKMANuB -Un bon agent voyageur 
U pour le commerce de ville. Emploi 
oonetint. Avantages particulière à ceux qui 
c mmenerrent maint-n ml. Articles spé
ciaux. Ne tarder p-w. Le saisi e compte 

B KO WN BROS., Nur-iu premier jour 
serymen. Rochester, N. Y

Â LOVKR 2 maisons renfortables à 2 
fletage* No 64 et 66 rue St-André, prés tie 
la rue Sussex. S'adresser à t'. A. Dmiglasa 
No .VS rue Sparks ou à T. M- Clarke à New 
Edinburg.

AN A BESOIN l'un jeune garçon pour fa* 
Ure 1* message* et porter le journal. 

S'attresser au bureau du Journal Le
de.

ftN DEMANDE 
Ut rive pour enseig 
glais. dans la Section 
Chaque applicant de vi
bre prochain, edress 
un certificat et 
même temps le 
phtinsi» Rocque, seen 
•oie. Bureau de Vost

stituteur on institu 
net le français et Van 

î, Gloucester 
a avant le 7 H

des réfcivnccs, et specifier en 
salaire demandé, à Mr XI- 

du hurvau de l'v-

No 1

-ation avec

te. Orléans Ont

A VENDRE Vit
manufacture 

les, s'adresser

no neuf sortant de I» 
Condition* faci-

.n eau tlu Canada
e H ci

â Via l e* Per*«an»z n«*l oui «le» «loc M * r*elawier de W A. A Ada
wnl •'sarmirr à A. K. I.n*»i 
a*o, rae Nmm'i.

â VENDRE Un bon engin de seconde main 
H ,1e 3 cheveaux va|teur et une chaudière 

Iresscr au bureau tlu Cede 8 chevaux. S’a<

A VIRAUX MKRKS—Le '-Sirop
de Mme Winslow ’ devrait tout 

être employé quand les enfant» font leurs 
-lents. Il soulage immédiatement les souf
frances de ces pauvres net its, produisant un 
tmunieil naturel, paisible, en faisant tlieiia 
•altre la douleur, et les suites chérubins 
Véveil ent aussi '* brillan.s et traie qu'un 
bouton de rose." Ve sirop est Iriréagrùable 
au goût II apaise l'enfant, amollit ses gen- 
citrs, enlève tonte douleur, fait disparaître 
les souflrsnces intestinales en réglant la di
gestion, et est le meilleur rmuô le connnu 
contre la liarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d'autres causes. Vingt-cinq 
cents la boutellld. Avei confiance et de
mandes le ' Sirop calmant de Mme Wins
low " et ue prene* aucune antre nrônara-

Valmant

OTERIE DE CHANTS RELIGIEUX
l a loterie île chant* Religieux inédits 

qui devait avoir lieu le 23 octobre à l’Insti
tut Canadien d'Ottawa, a été remise à ven
dredi, lo 22 novcmhic courant. Une liste 
est déjantée dans nos bureaux, à cet effet.

Cinq billets |M>ur $1.00.

I.

N DEMANDE 
jiortur le Canada fl 

dresser au Bureau.
0 Un jeune garçon pour 

à Itochi Htervi le. S u

AN DEMANDE Une honnête joui 
U 14 à 15 ans pour une famille de di 
sonnes. Certificats seront demandés. 

.S'adresser au journal “ L- t

I*’

tla,

S nr«llte Ou
saut pamphlet

Irait/

irle —Un très luiéros 
ill istiè tl i 1331 "ig

Bruitstulé
7été Comment vous guérir vous-mûraeH 
et elles vous. Dort franco, (Jets. Adr-stoa : 
Dr Nlrholson. 30. St .Inlm. Montrèàl

sur ia Sunlit/

VENDEUR
W affaires dans 
notre réputation et 
sont bien établies. Ni 
et les dejHmHes tics 
sat isfaisant, l’as lie 
lal.le

DEM AN DI l'iii*aiit des
da dcjmis, 30 ans, 
notre >i I i t<-

le (

Million|iayon»

isoin d'ex|s;i iciice préala 
•ez. pmii nos conditi 
s libérales, avant d’« 

c d’autres mais
qui sont trr 

engaj «ment

Rnulslreet ou 
liien connues des 
que Standard, Colborne, Ont

Wiman A ( 'ie., 
ill'itire», ou Iniii-h dhnniim

CHASE BROTH EUS COMI’vX N N
PKPINfiKlMTO

Cot.lUIKNK
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10m ANNEE

PI A
De peu

8972— En par 
13097— Presq
8808— Jolie fori 
9433— En bc

‘1696— Un bî
550—

1861— très bon 
29— Bon pour

6847—

En bo

Ces instruments 
nufactures Steinx 
Haines, Emerson e: 
turcs bien connues

Condit ons : de $

67 RUE !
OTTA

DEFECHESI
(Service S,

Cbronlqne N*i

New-York, 27—I 
tin Sprerht, poursu 
(New-York) 
de revolver, au mo: 
ers, dans un debit 
cette ville, le garçc 
nommé John Gray, 
coupable que de me 
d< gré et a été coni 
vaux forcés à perpét 

Spree ht subira sa 
pénitencier d’Aubur

—Des malfaiteur 
pénétré par eifracti 
nuit dans le burea 
Madeira (Ohio), ont 

- frefort, et s • sont 
somme de 9200, t; 
qu’en timbres.

pour a

Alfred Cota, un ch; 
dieu Français, est t 
tellement du luit d 
cours de constructio 
ter. (New-Hamsphire 
dans sa chute.

— Un nommé A. i 
| Springfidd (Illinois 

recherché depuis six 
Unis et au (Canada, 
breuses fraudes comi 
mont de l’admini 
pensions militaires, 
Chicago, au momen 
tranquillement lenfa

Le prisonnier a ét 
Springfield pour y ôlr

—Un drame sangb 
Tazewell (Virginie) 
homme devmgt-trois 
MacNeal, a tué à cou 
sou père qui, dans un 
essayait de tuer sa 
en fan Is.

—Un incident tragi 
K- lieu dans une rue des 

tées de Dallas (( 
F Bancroft, propriétair 

Westren Hope, a ét 
t _ deux femmes, armées 

à répétition, qui l’oi 
peine de mort, à t 
partiellement, et lui o 
ensuite une volée de 
vache, au grand an 
passants, dent aucu 

[ n’aurait osé interveni 
jeunes f. mmes prêter 
diffamées par M. Ban<

I.e mystère Tli
Paris, 27 — Le mys 

première escarmouche 
re la semaine dernière 

' br« des dpputés et le
a été désastreux. Biei 
lion du monopole dt 
n’ait pas un caractère j 
chec essuyé jeudi par 

> fies finances g âce au 
binée des rad eaux et d 
été événement ne mai 
siguifigation politique 

Si dans une question 
l*équilibre d- budg-1 
pas i u obtenir la m; je 
a l’appui de ?on proj t; 
but de la session i a 
à un défaiie par suite 
von de i’extiême gau cl 
dioiie, il eembie qu'il 
eusee rai* one de crai 
Chambre oe returnbre ,

Û! Si

Publié v
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d'huUtier;mémoire le comte devint plus blanc 

que sa ch- m se,et ton estomac se 
serra si violemment qu'il lui fallut 
un effort pour avaler la bouchée 
qu’il mâchait.

Conduisez c>....... monsieur 4 'a
bib'iolhèque et dites lui que je l’y 
rejoindrai dès que j’aurai |déjeuué •

Flores tan sor.i, M. de Mussidan 
fit passer la caite à a femme, avec 

ce seul mot :
Voyez!......
Mais la comtesse, qui était p'u> 

oâle qu’une moi le, et comme anê. 
an tie, ne releva pas la tête pour 
regarder.

— J'avais deviné ;...... balbua*t*
elle.

— Eh bien ?...... oui, reprit le
comte, l’échéance < si arrivée? ..........
Voici la fin de tout ? Ce nom sili
ce carré de oap>er c’est la siguifiea* 
lion de l’anôt fatal.

Il se leva avec un tel mouv m ni

ne Adrien Tantaine, c erc 
de mon état.

C’est avec une surprise profonde 
q îe M. de Missidan toisait le grand 
vieux si délabré L’- xpression niai
se de sa physionomie, sou sourire 
douceur s.u humilité iu prêta ent. 
Un sentait que se fier à ceitî bonace 
serait folie

— Or, reprit le bonhomme, je 
viens pour l’affaire que monsieur .e 
comte sa t bien. Il est urgent d’en 
finir et d’échanger les paroles.

Echanger les paroles 
sait cela simplement comme une 
Clio--) parfait» mt nt naturelle !.......

Le comte, cependant, entra, refer 
rnant à clé sur lui la porte de la 
bibliothèque.

L’ignoble du personnag^ui 
dan p us pénible encore et

L’HOTEL - CUSHING FOURRURES
CHAPEAUXaSFETTTILIjBTOasr

LES
DE PREMIÈRE CLASSEESCLAVES Grand assortiment de Fourru

res pour Dames, Messieurs et en
fants, à des prix extrêmement! 
bas, Robes de voitures, Raquettes, 
Souliers mous etc., etc,

Une visite est sollicitée, g

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par " 
la manière habile avec laquelle £ 
il dirigea l’ancienne mainoo ^ 
“ Cushing ” sur la rue Nicho- " 
las, vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
olassc/iù il tiendra uujours des
HOhMMS -K ï1 xEfltK- 
i LASSE — Toujo us pii 
maint de* OlbvRtSilP 
première marque

.M. JOSEPH SENEGAL dé-
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures deDE PARIS genres pour son écurie de loua
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe. I

EMILE GABORIAU Il d,-
PENSION DE CHEVAUX JOSEPH COTE
M. SENEGAL désire aussi an

noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même^s.

JOSEPH SEWECAL, GrandeJWacture
BALAMGüi

: 114 SDR RIDEAU, OTTAWA
P.S.—Nouveau Chapeaux d’Automne.

DEUXIEME PARTIE

3LE SECRET DES CHAMPDUCE
ren* 

pl 18
douloureuse une humiliation déjà 
presque inlolérab e.

— Je vous comprend! reprit, M. 
de M u -s dan. Mais pourquoi e?t*ce 
• o us qui Vr-n- z et non pas Vautre... 
celui que j’ai vu déjà ?

Il devait venir, c’était entendu, 
puis au dernier moment, il a refu-

mnm & co. -
Fuit* No. SIH Kne Sawaex.

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

— Du rest", ajouta-t.eile, il ne 
fallait pas se désoler, el e n’avait .
jamais aimé M. de Breulh, et eV de rage que tous c ; qui se trouvait 
Je était prête à épouser le marquis sur la table Tut re ;versé, 
de Croi&enonj ce ne serait pas. af 
firn ait-elle, un grand sacrifice.

M de Mjss dan fut-il dupe de ( riei:! 
ce généreux mensonge ?

LA PLUS

— Eu ne pouvoir rien contre ces 
s’écria * t * ilfils scélérats Coin des Bues York et Daihousie,Su sentir écraser et n’u* 

Subir se.11 ; ser pas jeter un
les derniers outrages et se taire! .... Ah !......

C. st comme ce’a. 11 a eu peur.
Mascaret, a eUvV.e beaucoup d<- 
choses à pi rdre tandis que moi !...

Sur ce : moi, il s’arrêta court et 
écar a t les pans d-r sa crasseuse i } 
dmguie, il lit su-- lui mémo un tour 
co nplet, afin de b.eu montrer tout» 
l’horreur d- son costume.

G-; qu* j’ai sur le dos est lout ce 
que j’ai à perdre .

Il disait cela d’un ton enjoué 
qui devait faire frissonner.

—Ainsi, fil le cumte, je ils puis 
Irai lier avec vous?

— Parfaitement 
mieux que je ne suis pas un inter
mediaire, moi, je suis le pio- 
pnèiaire des documents.

— Comment, c’est vous qui.......?
Le bonlio mue s’inclina de l’air ie

est certain que
D’ailleurs, l’idée que le bon h ur i C’est a devenir fou. 

de sa v e, la tenenne de sa filleltt- 11 succombât |i la v olence do 
raient la rançon de son honneur en 8on émotion ; il s’alT iis a sur une 
danger lui était iusupporiable. chaise le coude appuyé sur le dos.
Seul il n’eût pas hésité à braver 8iev cachant sa ligure entre s s 
les con équences du meurtre de | mains sans doi ve pour each r s- s 
Montlouis _ I larmes ... car il pl- lirait.

Mais pouvait il hasarder la divul- ! |,e voyant am. i d svspéré la c irri
gation du secret de la duchesse ?... j te-se se leva toute chancelante vint 

Certainement la prescription était s'agenouiller à s, s pieds et prit une 
acquise, mais n’y aurait-ii pas une de ses mains u’i 11 - baisa.
enquête ? Henri de Cruiaenois ne — Pardon!.......O -lave murmura
manquerait pas de la demander, et J t- «lie, oli !...... pardon !...........le suis
il l’obtiendrait, pour la constatation une malheureuse. Dieu u’eat pas 
légale de la mort de Georges.

Quel scandale alors, quelle cla
meur dans le public !......

Devant sa femme et sa fille, il 
reconnaissait la nécessité de la sou
mission, il paraissiit se résigner, 
mais eu réaiité il ne pouvait, non il 
ne pouvait prendre sur lui de se 
soumettre à cette ignoble.

Le temps passait,cependant, elles 
misérable» ne donuaieut plus signe 
de vie ; le docteur même ne parai»"] plie 
sait pius. (J ie signifiait ce Silence!
11 y avait des moments où la iou£ 
tesse se prenait presque à espérer.

—Nous oub ieraientjils? pensait" 
elle; seraien "iis tombe-, pour quel“ 
que méfait sous la main de la ju»;

Non, ils n’étaient pas oub iés.
L'iionoiable placeur ne perdait 

pas de vue aucune des cases de ce 
vaste échiguier où il jouait sa d u • 
nière partie, el c’est avec une admi
rai le précision et juste au moment 
oppoitun qu’il mettait ses pièces en 
mouvement*

Tout était combiné pour le suc • 
cès de fall lire de Chainpdoce, pour 
substituer Paul au véritable enfant 
du duc, toutes les précautions que 
pcUVclit suggérer la prévoyance et 
ia prudence humaines avaient été 
prisesj

B. Ma carot se retourna vers Croi- 
st-nois, vers le comte el la comtesse 
de Mussidau négligés en apparence 
pendant une semaine.

De ce cô é, l’opération était dou-

0-A.2NT ADA

MEUBLES AB delA «le lUO «Illivrent* genre* «te J |

BALANCE 5 BALANCE1
.A A

ClmrboeLe plus gros et le plus beau stock de la 
ville. Sets de chambre à coucher) sets de 
a Ion, chaises, tables, solas, sideboards, etc.

Meubles dits K-nder Garten à des prix 
qui délient toute compétition. Bargains 
offerts <la-is toutes les lignes, tables d'ex
tension et lits à iMesorls de première classe, 
et toutes espèces de fournitures d’apparte 
monts. Une visite est sollicitée chez

ta%

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

----------et tousses PRIX, chez----------

%BALANCE . rPALAMt
t iA

Vitrines d!exposition améliorées {Show 
Cases), Tiroirs à argent.d’autantjuste !.. Seule, >’ai commis les c i- 

mes : pourquoi ne suis-je pas s.ale 
punie !......

M. de Mussidun l.ijrepoussa sans 
colère .

Il souffrait tant, que l’idée ne 
pouvait lui venir d’a Iress r un re
proche à c-lie fernm». la sienne, 
qui cependant avait fait de sa vie 
une longue torture qui était la »eu 
le cause de celle Jsuprème catastro

ttiUllIS & CAMPBELLA. E. OLIVER Couteaux et Ontll* ue Bonciier»

S’adresser A

C. Wilson $ Fik
16, U UK fe.SPLANA.DR, 16

TORONTO. Ont

203 de 201 RnerWellinglon

lhe Wellington Furniture
lionne.

plus moüus.e.
— C’est moi, oui, monsieur le

Cette ancienne eu uunorable maison de meubles, d'Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne <[ua 
lité des articles qu’elle vend.

comte, répondit • ii, qui possède les 
feuilles arr chées|<tu journal de 
de Clichaul et aussi, pourquoi ne 
pas l’avouer ? lo.ite la currespou Jan* 
c : de Mme de Mussidan.

Su pour comin ivj;r,j’av.i s divisé 
l‘upéra ion c’est qu’il n’est pas prir 
de. t de mettre tousees œufs lans le 

Mais maint liant que

FERRONNERIES— Et Sabine, reprit, ma fille uni 
Mussidau épouserait un de ces iguo
blés et ba coquins !......

Non. cela ne se p< «.t !......  Don-
ner notre fi .le pour nous suuvei de 
l’infamie, serait une. ubommab e là 
ch té, un crime j lus odieux que
tous les aut es?.......

Seul-, Ml e de Mussidan parais 
sait garder sonsang-frçid.

AVIS" SPECIAL" JO Pour Cent de Keductiou jur tout Acbat Irgut foiiijit uitL’une dey plu« anclenue# maisons com mer 
claies de la vallée de l'Ollawa et des mieux 
qualifiée* sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles olTerts eu vente;;

-------9

mo sieur le comte et madame la 
coinn-sse soit d’accord, nous pou1 
vous, je crois, joindre les causes, 
c nu me on dit au palais.....

Son !......  répondit le comte sans
pre dre la précaution de cachsr sou 
dégoût e.-s y.-z/vous.

(Ju'ou le méprise autant qu'il le 
m u-île c’est ce dont le doux peie 
Tau laine se soucie comme de Collin 
Ta . pni. Mais il ne supporte pa.> 
qu'ou lui témoigne 1- mépris qu'on 
itss -nt. Beaucoup d'hommes sont

j dre mon assortiment îleMcDougall St Cuzner
.Enseigne de la grosse Tarrl»ret Moiiiiincnls en .Ifnr 

bre et Uranil aux 
prix coulant*. HARKIS & CAMPBELL- MAGASINS; —

Ses sou lira nces étaient autrement 
all reuses que celles du ses parents
et elle était innocente elle ! .......
Mais elle avai‘ l’héioïsme du d- • 
voir, sa physionomie restait cal*

afin d’épargner lesfralg 
transport. Ixis personne 
qui désirent des monu
ments trouveront avanta
geux de venir me faire 
une visite.

Atelier de Marble et tiranli «le la Cité

R. BiiOWN, Prop. 28 rue York

HUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
2Î.I1-87-88. (

toi» des rues O'Connor et Queen. (Près de la rue Sparks)
lui Peintre* et au pulillc en Général— Eh ! chi-r pèv, flV elle avec 

une gaieté navrante eu un pareil
install i, po rquoi dsespô.tr ........
(Jui sait si M. (1 ; Cipiseuois lie
sera pas un très bon mari 1......

Le compte se retourna vers Sa* 
bine qu’ils envolo’.pa d’un regai d 
b li ant de teniiesse et de

Tapisseries, Peintures Huiles, etc. mmi.i Bi iiijiju \ mSon irritation se traduisit par un 
vh.u gement de f çons si soudain 
que .e comte on lut stupéfait. Toute 
son humilité disparut.

J • serai bref lit il d'un ton Iran- 
chaut. Av<z vous l’intention mon 
su ur le comte de déposer une plain 
lu au pai({il t ? C’est votre droit. 
Le chantage est un de.it, nous se* 
runs certes poursuivis.......

—J’ai déjà dit qae je ue portera s 
pas de plainte.

— Nous transigeons alors ?
— Oui, mais ;a transaction sert à 

d semé........
Le vieux clejc haussa déda;gneu* 

se ment les épaules.
— Avec nous interrompit t-il 

on ne discute pas. Nous dictons les 
condiciiqcs et on les accepte ou un 
les repousse.

C’esi à prendre ou à laisser.
Cela fut dit avec un accent de si 

rare imprudence, et une fugitive 
rongeur emboupra iu front de M. 
de Mussidau, et qu’il bal nçi s’il 
ne jetterait pas le vil gredin par la 
fenêtre .

Mais il avait pr.s vis’à-vis de lui- 
même, l’eiig.tgumdiit de tout allen* 
tendre.

— Dites toujours vos couditi* 
ons, fit*il*

Le père Tantaine sorti un porte* 
feuille g.aisteux, et en tira un irai* 
lé rédigé à ilavau e.

— Voici, prononça - t*- il notre 
dei nier mol ; je lis:

Le comte de Mus-idan accorde 
la main de M le Sibine, sa fille, à 
a M.
il donne GUU.OüO ira ics de dot, et 
s’engage à ïa.re cè.ibrer le maria
ge dans les délais de stri le ri-

Manufacture de Voitures"
BOYALB

Je nowe le* graiulew vitre* 
(Pinte O In**)

«le ehassl» rUn asàjrtiment complet aux p'us bas 
prix. Chaque artic c est garanti tel (ju’on 
le représeut j sinon l'argent vous s ra rend, 
Beparations de mon 1res avec soin et dan1- 
les règles de l'art chez H NOHKZ 
No.30 rue lii.leau, près du pont destiajieuii

KdTIMATlONS IXjURNIES SUR DEMANDE

JOHN SHEPHERD 
i5«57 Rue Rideau, Ottawa

»
;

__yiy S. LEVEILLEreconuaisance.
Cli r.- fide ! 

d’un Ion attendri, chè.e bien*aime 
Sabine.......

LV x m le tant de dévouera ;nt 
le rappelait même ; il se leva:

— Résignons-uuiis ti -i!... en ap. 
parence du nio ns.

Nous avoirs tout à espérer du 
at endoiis. Laissons al-

.. murmura*fil

Me «•RfiPBlETAIRE.IjQ "VéritableGHITI'Y & CO. j

EneaiileirselÀplif
Tout l’abord, il fallait arracher 

au comte et à la comtesse leur coi-JJ 
sentiment de mariage de Croisenois 
et de Sabine .

En secondli-u, il s’agiss lit de 
la-icer

ONGUENT GANET-GIRARD
Ce topique excellent i une efficacité incomparable 

pour U|^"|l*“j; ‘1«^u,njure.n^croi«ano««
Exlgir ur :haqae rouleau la aiguature cl-dusou

Ddpéit général

4, ru de* Orfèvre* 
et daoi toulea les 

Sonne» pharmacies.

Mulkeyg, etc Liant arrivant de Ch cago et des autres villes américaines nous avons puisé 
de grandes connaissances dans not état, nous somme» en mesure de garantir e-itière aatis- 
actlon. Nos ouvrisrs sont tous des nies habiles et travaillent sous notre direction : leu 

niatéi aux employes -ont a rsl les meilleurs que l’ou puisse se procurer et nos prix très
Attention spéciale et prompte & toutes commandes, tel est le système que nous mettons 

en pratique dans toutes les branches de répétions.
bas.contiaindre Cioisenois a 

cette l’ainens ; société industrielle 
quer les pvat ques de 
Mascarot et de ses as-

temps ..
1er les choses !... A la po te de la
mairie noisv. rions!.......

Ainsi le père et l’amant se it ncon 
traient dans une pensée enuunune. 
Ce que disait là ie comte
l'avait dit......

C, lie resolution rendit à M. de 
Mussidau toute sa feinit-ié. .11 s’ap
procha de la lab.e se versa un grand 
verre d’eau qu’il avala d’uu trait, 
et sortit eu murmurant :

— Allons !... d/i courage !...

------DE-------

56 RUE DULY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWARTdes'inee à m ir. 
chantage à B. 
socies.

Avant tout, une démarche déci
sive près de M de Musoidan était 
indispensable...

Le bon père Tantaine fui mis en 
campagne.

Pour uue mission de l’importancj 
de celle dont on le chargeait, 
pras de telles personnes, tout autre 
que le doux pure Tantaine eût jugé 
indispensable de faire un peu de :oi 
lutte, -le cirer a loot le moms ses 
hottes eculées et de promeut r la 
biosse sur sa redingote crasseuse.

Mais le bo.inomme a d’niébraula- 
b.es principes, qu’il a plus ^d’une

PROUPm FOSiTERES,
48 lire ELtil.V, OTTAWA

i CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL Solntion I AntipyrineLa Route directe entre l’Ouest et tons les 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Quôoec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Nou
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les i es de la Madeleine, 
Terrcneuve et St Pierre.

CHEMIN DE FEB TROUETTEXX VU de<< CANADA ATLANTIC” CONTRE

' Migraine», Manæ île Tôt'. Névralgies 
Coliques, Asthme, Emphysème, Goutte 
nhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général. !

Avoir soin d’exigur l’ANTtPYHIXE de THOVETTE
-Vente en Gros à P-rie, X. MAZIER, Phirm™, 234, boni-1 Voltaire '
, „ , Dépositaire à tsttatc» : D'F.X. VALADE. <
A Québec : D’ Ed. MORIN A C". A Montréal : LA VIOLETTE 

ET DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

Celtiî scène si dé olantc, le doux 
père Tantaine la devinait ou “à peu 
p-é?. Il ne irouvaitJdonc point 
suyurenant qu’on le fil attendre ; ii 
ne s’en formalisait pas.

Florestan l’avait conduit dans 
celte vaste et b.-lle btbi.uîheque ou 
B. Mascarot avait été reçu et poui 
tuerie ténias il y inventerait |ioutes 
choses, es m • bl-.s sévèr.s et de 
haut s;y.e, les lourdes tentures, les 
ivres dont les reliures, ch fs^d’œu 
vre d’un ouvrier de Londres, res* 
plendis^aient, les bronz s qui char* 
geaisi.t les cousu es, enfin, toutes 
les superficies d un luxe d’a 
date déjà et meilleur goü .

Kh! h!...-nurmura v*tl, en essay, 
ant l’eLsticnè des l’usiis, on e.->t bmu 
ici, très bien ; 11 quand les atfaires 
teionl finies, je ue dis pas qu-t je ne 
m’airauger-.i pas un aide Seinb able! 
Je suis sûr que F avn ...

Un bruit de pas dans le p orrido 
coupa net c ni 110 ogne, et le Inn- 
tiomin - se dressa brusquement*

La porte s’ouvrit ; M. de Mussi* 
dan parut, exiiêmement pâte, mais 
calme et digne.

L • doux père Tantaine aussitôt 
s’inclina j igju’àlenv, les coudes eu 
dehors, serrant a deux mains contre 
sa poitrine son chtpeau pelé el. ra
molli par b.en des années de servi-

—Monsieur le comte, balbutiait il 
L* plus humble de vos s rviteurs...

Mais le compta demeurait comme 
pet i fié sur le seuil.

— Pardon !... interrompit il c’est 
bien vous qui ui’av. z fait remettre 
cate curie mi soilic.iaut un moment 
d entretien?...

— J’ai eu cette honneur.
— Cependant, vous n’ôt s pas ce

lui dont je lis le nom su, cette car
te.

— L est vrai... je ne suis pas M. 
Mascarot. Si j ai pris la liberté de 
me servir de ci nom respec able, 
pour arriver 'jusqu’à monsieur le 
comte, l’est que le mien ue lui eût 
rien appris, Je ma nomme '|’antai-

Les trains express quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent à destination de tous ces 

oints sans changement de chars, en 30

Les trains express 
dans ces din

LA VOIE I.A PLUS COURTE
lois exposés au uop coquet 
marche f: il dédaigne ce qu’il appel 
Je les simag.es et pré.end que l ha
bit lie fait pas le moine.

On l’a souvent entendu déclarer 
qu'il ne quitte jamais un vèiein nt 
le premiere et quand on l’examine 
ou reconnaît qu il doit dire vrai.

Il dit à ses guenilles 
qu’à sa peau hé me. il dit qu’eu 
eu changeant, il déguisseran sa 
personnalité, lisait ce qu’ils est 
avec ses loqu s, il ignore ce qu’il 
serait sous des vêlements neufs.

Cesl pourquoi ^lorsque sur les 
onze hou reo au matin, ies domesti
ques de l’hôtel de Mussidan vi-.eni 
outrer dans le vestibule ze grand 
vieux sordide et malpropre, qui 
demandait à parler au comte ou à 
Ja comusbO ils u’hésitéreul pas à 
lui répondre que Monsieur et Mada 
me venaiént de iortirpour plu ieurs 
années.

La plaisanterie ni parut anc me- 
ment déconcerté le bonhomme.

-------entre--------
de rintercolonial qui 

-irectious sont lirillain- 
par l’vleetricité et elinuflV-s par 

de la locomotive. Tout cela donne 
«l’avantages; de confort et de su-

ment éclairés 
la vapeur 
beaucoup
reté aux voyageurs.

Les nouveaux et élégants trains expi 
ceux de jour et ceux de nuit se dirigent 
mêmes endroits.

Montreal et Ottawa1
A NELSON

le marquis de Croisenois OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU 8UD.autant I>éeisten J urticaire «once; 
lei loornaox

■■ntVINAIGRESLa LIONS DES PASSAGERS ET DES MALLES 
Casa men x e-Eu rouées s e

Demain M. Croiseiiois sri-a of* 
liciellemeut présenté a Ihôcul ae 
Mussidau et très • bien accuei.*

Article 1. 
lièrement 
qu’elle ait sou 
soit adressé h son 
est reponsable du

Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les arrrèagea 
qu’elle doit sur l’alxmnement, autrement 

peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 

nnement jusqu’au moment du paiement 
ait retiré ou non le journal du bureau

Article 3. Tout abonné peut être pour / 
suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demen 'f 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit ^

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau do 
poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux A l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et uno 
preuve prima facie d’intention de raude.

Toute personne qui retire rég-r 
un journal du bureau ee poste 

itou non, que de jouvna 
ou à celui d’un auti j

« passagers pour la Grande Bretagne ou 
le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant à temps samedi 
prendre le vapeur destiné au trauspo 
la malle, à Halifax.

Les convois part'ront de la gare de rue Elgin 
comme suit

TrtÀlN EXPRESS DE MONTREAL

ncienne
VINAIGRERA DE KINGSTON. 

A.. HAAZ Sc OIH3
MANUFACTURIERS

atin arrivant à temps samedi pour 
"re le vapeur destiné au transport de 

, à Halifax.
L’attention des expéditeurs se porte di- 

mr les grandes facilités offertes 
fleur et

en général de toutes les marchandises à des- 
1 tinution des Provinces de l’Est et de Terre- 

neuve, aussi pour l’exp<jrtatibn des grains 
et des produits expédiés aux^ marches de 
l’Europe.

Pour billets et inform 
fret et le passage s’adree 

G. W. ROBISON
gers et le fret de lfEst,
Saint-Jacques, Montréal, 

agent des billets,
Sparks, Ottawa, Ont.

D, POTTING ER,
Surintendant-Général.

paiement.ii. 8.00A.M.LRntI^FîS»r?;
Grand Trône à Coteau pour l'Ouest et à 
Montréal «ver. les train du Grand Tronc pour 

et le Sud Est, s-rivant là à 11.80
AIN RAPIDE

Dans quatre jours il sera invité à

D aujourd’hui en quinze, M. de 
Mussidau douner a une grande fêle 
pour la signature du contrat 

L s feuillets et la co-ietpondance 
seront remis a M. de Mussidau au 
s jrtir de la maint.

Le comte e il sur lui-même assez 
de puissance pour subir, sans écla
ter, la lecture de ces incroyables 
conditions.

—Furl bie..l til-ii fioidement, et 
qui me dit que vous tiendrez vos 
engagements, que tes papiers me se 
ro t restitué ?

Le vieux cierc eut un geste d a 
troce commisération.

—Le simple buu su.s, répou fit- 
il. (Ju’auious-iious à e?p ter de 
vous, quand nous aurons votre fi.le 
et vutte for tu ne!... Rien, u’est-co

A qui fut venu un mois plus tôt, 
lui canter comme vrais les incidents 
d’uu complots pareil a Celui dont 
élan eu ce moment la victime, M. 
de Muss dm eût lêpoodu par un 
t oui ire d'incrédulité.

rectcment sur les grandes facilites 
par le train pour le transport (le la 
en général de toutes les marchamli» Ktae Via* Hlrt.ir*. mire. Malte et anti 

VINAItiBKN

Garantis Purs sous tous les Rapports. 
;es vente a ottawa;

Par ion* le* PriaolpMix Eptetera.

l’Est

4.50 P-M. S,
à 8.20 p.œ., se raccordant avec 
Voroioat Central et du Grand

DE avec «aile 
nt à Montréal’ 
les trains du

l’abo

rTronc pour ations concernant lel’Est,
Lescouv 

p,m. de VE 
aventure, 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les traîne de! 
Montréal.

ün train quittera la gare dn chemin Rich
mond à 7.45 a. m. et 4-SS p. m. se raccor
dant avec les trains Expjees de MontiW.

ois arriveron 
S t, se raccoi 
Montréal,

at à 12.30 p. m et 8 10, 
rdant A la gare Bon J 
ec les trains de l’Est,

, agent pour les passa- 
fret de VKst, Rue U Peau etDour la Figure* les Malus,

■ le Teint en general.
Crème de Miel 

et d’Amende de Hinds, 
de Concombres et les Roses de Moloderma.

E. KING,Sans quitter ton air humb.e et u* 
mide il mssita se recommetidaiu de 
sou patron, le placeur de la rue 
Montorgueil. Puis, tirant de sapa- 
the uue car e de B. Mascarot, il 
Cuiyura ces bon m ssieurs de la fa» 
re passer à leurs maîtr. s, affimirut 
que dès qu’ils l'a verraienl don ie* 
raieut l’ordre de l’iutioduire.

L’inüueuce du uom de 1 houora- 
b e placeur était g raude et c a pen
dant 183 valt ts hôailaieut qua .d le 
t>eau Floret tan survenant se char
gea de la commission sous ce prêtez 
tu qu*uu humm» en vaut bleu un

comte de Mussidan venait de 
ge Uieuré a tab;e pour dejeuner, 
avec le comtesse, lorsque Floreatan 
lut apporta li^carte du placeur de 
Ja rue Mumorgeuil. 

lîn Jnaat ce uoiù de B, Maeca 
reÿlé ÿrayé dm 9

27, Gelée

soriimcnt uomp’et et nouveau des ar- 
liclee de toileiti ci-dessus ve

nant d'être reçu,

Un as
Bureau du 

Moncton, N. £h1min de Fer 
4 Nov., 1»EXPRESS DE BOSTON RT NEW-YORK 

VIA ROUSE’S POINT TEMTlEktie CHTHmII. A, MCCORMICK 504 BCE SUSSEX

en face de la rue York. Habits d'hommes et 
de femmea ne noyés, teints réparée et remis 
à neuf. Tapis de pianos, de table, ri leant 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyéâ 
or. teints à la perf.ction. Plumes d'antru- 
ches teintes selon l’espèce prod lie, net
toyées et frisées-

BUANDERIE

120 pm.
Point i. 5.40 p. m. et se raccordant à oet en- 

c les trains du Vermônt Central et 
son, pour l’Est et le Sud, 
ià 7 40 et à New-Yo-k à 7. 

n matin.

LINIMENT GÉNEAÜ CHIMISTE ET DROGUISTE

75--RUE SPA4K8-75Delaware et 
arrivant à Boston 
00 le lendemai 

Des chars dortoirs pullman sont attachée; 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sagers d’OtUwa pour New Yo*k prendront 
les Pullman à Saint-Albans ou â Rouse’s

Hud 36 A. N S DK SUCCÈS
Seul Topique
remplaçant le 
Eeu sans dou
leur ni chùtti du 

L — Guérison

\ des Boiteries, 
Xéf* roulure»,

Ecarts, Molettes. Vessigons Eugorgo- 
menU des Jambes.8uro8. Eparvlns, eu.
Phl-GtKEAD, 375. rue SKhoort,Paris

Prescription pour médecins et; familles 
préparées arec soin 

Communication téléphonique 1-2-8

ra* Os ne ae sert d’aucun procédé chimique. 
On se fie à l’habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garantie. On va chercher et 
on délivre les ordres par toute la vilk. 
Les collets et les poignets 2 cents chacau.
K.. OA-GKISTCasr, Pn».

604 rue SUSSEX devant U me York.
Jfe.W nxJbfe

Ot
I te'i ET AB LIN»*.N KNT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits ot tapa, 
rés. Sali «faction garantie

A. DAOU8T, taiileur,
No. 18 rue Nicholas, OtUwg.

Point.
Les billets, les lits et tous autres ren- 

■eig iement (savent être obtenus bu bureau 
des billets de la cité ou su* Butions.

(i continuer j E. J. CHAMBERLIN, 
SuylatesdMt GéflésglI 'an 8 la

PERCY R. TODD,
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